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l'homme la charité qui le porte .
Le juge Mathieu a, hier, fait effager L/ausemblée bsbdomadaire du con. 10 — À aimer son semblable, à lui Perte Du SOMMEILX

— : des listes blectorales de La é loa soil a eu lien hier, sous la présidence = riparationsdu gacal,Dornwall AVIS. faire du bien, à respecter ges YMinsonuste es tex soûtes tesritx ‘

Uno alttée de Allemagne unesEereat Lenpour denerieaecorrespondances dé Ia moi. ’ ’ do pécieurs sa rappelleront sans J A droits, JLn’est pas BUTprenant dessignes certainsotavancés daL'épat-
— suivant psieront les frais de ln requête part des encanteurs de Montréal, a 616 —Plusieure citoyens importante sont “ters Firat torn [| [0 ê d [ M ê B IaaJustice Ss la charité aient wementdncerveau. Lo cervean pulse

Paris, 17--Dans la Nouvelle Revue, pour les autres noms qui n’ont pas 616 adresséauPrésident pour le féliciter à organiser un banquet en l'honneur de publié dann nok namèros des mercredi p £8 re atious iternatio- noneà

Mme Adam met au défi le roi Leo TayÉs par la cour. . de son initiative pour abolition de la M. Kameau, le oblèbre Écrivain fran- etjeudi, 10 et 11 août 1887, dû À Je pln- nales commedes rapports indivi- salro px dorolrs da lendemain, Mais

so thr Tesioescs d'une convention 18 Copies des liasdein (aneurIeneue x caches oie oj10441na 167,dapo duels, Un proverbe ancion gif Jisiovimssiniesstitan3 B n x . . : “ y , . th. =
ManslaBel queà demagne dans acq pours tion à Montréal Pme deced$4 oi —Le landgrave Frédéric-Guillaume Taasé, curé de Ste Beholastique et an- (Suite et fin.) que l'homme est pour l’homme

1a France.

Guillaume et le Vatican

Rome, 171—L’empsreur d'Allemagne

n’a décoré, jusqu’à présent, aucun
membre de la cour pontificale, quoique
M, de Bchloezer, le ropréentant de
VAllemegne au V'atican, lui ait proposé
plusienrs noms.
A,

La République à
Pagonie
—

 

Berlin, 17—Les journaux allemands
parlent avec méfiance de la situation
en France. La Gazette de l'Allemagne
du Nerd, citaut les commentaires 1ro-

riques du Temps sur le projet de revi.
sion de M. Floquet, est dé l’avis de

ce journal qui & prédit qu’un empire
était proche. .
Le Tagblait croit quequelque chose

d'inatiendu va £e produire en France,
et dit que la perte du parti républicain
modéré a Et6 décidé lundi.

Ce que pense Mm. Crispi
 

Londres 17—Dans une entrevue avec
le correspondant du Datly Telegraph,
M. Cripi s’est exprimé aînei: ‘“ L'Italie
disire la paix, et l’Allemagne, l’Autri-
che et l'Angleterre ont le même désir,
Le voyage de l’empereur Guillaume en
Italie ciment Ja triple alliance.”
M. Crispi a dit aussi qu'il était difficile

de croire que la France n’avait
ecssyé d’humilier l’Italie à Massouah
et en Tunisie. L'Italie ne pouvait sup-
orter de pareils nffronts sans protester.

fi a reconnu volontiers l’imporiance de
l'alliance de l’Angleterre et de l’Italie.

 

Floquet est-il sérieux
 

Paris, 17—M. Dugué de Ia Faucon-
nèrie, député bonapartisie, & eoumis
Lier & 1a chambre, une motion déola-
rant que le seul moment convenable
pour une revision de la constitution ne
co présenterait qu’après que les élec-
tions générales auraient indiqué dans
quel eens le peuple désire cette revi-
sion, Sa demande d'urgence pour ls
diecussion de ça motion à Été repoussée
per la chambre. .
Raja commiesion de revision à décidé
de conférer d’abord vec: M. Floquet et
puis ensuite avec ici auteurs de eept
autres projets de rw, pion,

Soixante-sept républicains, M. Jules
Ferry en tôte, n’ont pas pris part au
vote d’hier pour le renvoi du projet à
une commission. Le projet de revision
n'set pas pris au sérieux,

 

La tactique du général
Boulanger.
 

Paris, 17—Le silence du général
Boulanger pendant que le verne-
ment éoumetiait à lschambre son
projet de revision de la constitution
a causé quelque aurprise & ceux qui
n’ont pas oublib que tout son pro-
gramme 8lectorale était basé sur cetie
même question, .

Il est probable que 'sxpbrience des
choses a rendu le général plus sage et
qu'il yeut eubatitner à l’attitude tapa-
geuse qui & sigddld les débris de sa
carrière politique ttne réserve digne et
imroeante.
Boulanger tait eans doute à ostle

heure qu’il ne peut espérer d'arriver
au pouvoir au moyen d’une sgitation
malsaine, ;

Il est convainou aussi que ses efforts
pour être réintégré dans l’armée active
deviendraient inutiles s’il n’imposait
silence aux clameurs de ges amis oom-
prometionie,
Son but actuel est de s’attirer la con-

flancs des hommes sérieux Afin de pro-
fiter plus tard de sa popularité per-
sonnelle et de scn prestige militaire.

Il & déjà quelquespartieans inflaents.
Sauræ-t-it augmenter leur nombre et
devenir le abet d’un grand parti ou
bien sera-t-il réduit bientôt à n’avoir
d'autre influence que celle d’un simple
député, c’est ce que l’avenir nous ap-
prendra.

Le cardinal Howard

New-York, 1T—Une dépêche de Lon-
dres au Tymes dit : Le cardinal Howard
0 étb tranefêr6 hier de la maison de
eanté de St Johns Wook, oil il était in.
tern depuis quelque temps, & un meil-
Jour asile situé près de Brighton, où il
pacsera l’hiver. ; .
Le cardinal a ressenti les premières

atteintes de Ja folie en décembre der-
nier. Il n eu depuis lors de fréquents
intervalles de lucidité pendant lesquels
£a douleur et lon désespoir étaient des
plus éÉmouvants. Sa raison eet anjour-
d’hui complétement perdue et il n’y à
pau d’eapoir qu'il Ja retrouve jamais, Il
offre tous les signes d’ane excellente
ennté, sauf que les yeux eont hagarde.
Sa manie la plus constante est çà con-

victign qu’il est capitaine des Horse
Guards, ce quil était, en effet, avant
d’embrasserl’état ecclésiastique. Mais
il eat très particulier pour son costume
de cardinal qu’il tient à porter en en-
Lier, juequ’à ces bas rouges et à Ja har-
reste rouge qu'il porte aurle côté ed
arrière de la tête,& In féton d’une cès-
quette d’officier. Le
Nota de la R&daïtion—-Nout @bnnons

cette dépêche sous toute réserve,

Sulte des dépêchétver286page.
Archevêché de Montréal,

16 octobre 1888. }
M. l'abbé Louis. Théodéié Dibiatdjiatd,

ancien purs de Ste. Olaire, mouski;
décédé la 13 courant, était membre de
la coviété d’une mébse.

TP; Hiver, Fran,
Lit, Ohancelier.
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Terme de novembre

Oulre le procès de John Kehoe, les
causes suivantes seront «ntenduas :
Henri Champoux, vol avec effraction,
Qamille Coderrs, libslle, Peter Ware,
Martin Higgins, larcin, Hugh Tracy,
refus de pourvoir; of Margaret Binoen-
nes, refus de pourvoir comme nourri-
Gyone on croit que la caure de
Kehoe durera dans le plus une seivai-
ne, on s'attend À ce que la cour Crimi-
nelle ne pidge pus plus de trois semal-
nes.

Notre digue
 

La digue construite sur la rue des
Commiseaires, tera terminée dans une
semaine ; ellé aura une longueur de
deux milles, ot Outre la protection
u’elle doit nous offeir contre l’inonda-

tion, cé sera aussi un agréable lieu de
promenade, surtout lorequ’on l'aura
entourée d'arbres ; ln construction de
Csite digue commencée on acût 1887
colts $122,000, $60,000 pour achat de
terraine, et $62,000 pour les travaux et
les 10atériaux, -

Pas’ m’est bexoin de
rabbin

Le juge Gill à hier rendu jugement
dohs Ja cause de Goldetone, failli, Sa-
mus] Ephraim, réclamant, et 8. Het
J. Moss, contestants, Il s’sgiseait de
faire prêter serment à un juif. Le par-
tie réclamante avait demandé au tribu-
n6l que le témoin fat obligé de prôter
cerment devant le rabbin dess synd-
ague.

5 reque le témoin offrait de se faire
sæsermenter en là manière pourvue par
le code, cels était suffisant pour lui psr-
mettre de témoigner comme n’importe
quel autre temoin.

  

Le suicide du consul
d’Espagne

Le suicide du comte Premio Rôal est
le anjet de conversation de tout Québec.
Onattribue cet aote de désespoir au
décoursgement qui lui serait venu de
plusieurs causes, ;
Le comte vivait seul depuis plusieurs

années. Sa femme était en
Tout récemment ces effets avaiont bib
saisis Je shérif. Le comte avait
aussi d’autres procès qui lui causaient
sans douts beaucoup d’ennui.
Ls consul a souvent fait preuve d’ex-

centricité et plût au Ciel qu'au moment
où il commettait ce matin l'acte crimi-
nel qui & mis flu à 608 jours, il fat dans
un momentdefolie.

  

Un pempier chanceux
 

Les pompièra ont 816 appalés cs ma-
tin, ors heures, chez M. Weir, No
1263 rue Bt Laurent, en haut du maga-
sin de M. Boercoritz, chapelier; le feu
qui s'était déclaré dava une chambre à
couché, à été vite mallrisé; les dom-
mages cout insigniflant, en y complaat
mêtue ceux chusés À une eñseikne, qui
8 £15 1a cause d’une belle peur pour
l’un des pompiers; celui-ci, dans son
emprecsémant à monter où se trouve le
feu, sscalade celle enteigue, inais mal
lui en prend, car l’enseigue tombe et
notre pompier se voit cbligd de la sui-
vre dans ea chute; heureusement Jue
Ia hauteur n’¢tant que de 8 A 10 pleds,
il n’a eu que la peur, et rien de plus,

Grañdes fêtes au Géan

Il y aura un tridtum dea plus eolen=
nels au Gésu, commençant le 9 novem-
bre prochain, à l’occasion de la canoni-
entlon de Saint Olavert, l’apôtre des
Noirs, de Saint Alphonae Rodriguez et
d’autres membres de la ecciéth de Jésus
dont lea noms viennent d’être inecrits
sur ls martyrologe romain.
M. R. Boullag prépare lea dessins
ur l’ornementation de l’église Un

immense baldaquin sera plack au-dee.
sous de la coupole et ses draperies vien-
dront sb relier aux quatre grandes co-
lonnee do la nef. Da grandes oriflam-
mes Aux cottleurs chatoyantes descen-
dront sur la longueur de chacune des
colonnes. L'’ornementation de l’église
romet d’être un événement dans l’art

Técoratif, vu que l’édifice se prête ad-
mirablement au travail des artistes.

 

 

Parlement provinéinl
 

La prochaine session

LiBectiu.diet matin publie une
dépêche où se lit la conversation aui-
vante d'un reporter avec l'honorable M.
Mercier :
—Que ditec-vous d’one session d’au-

tomne ?
—Nous nous efforcerons de préparer

les choses de fagon & en avoir une. Je
ne puis dire ei la législature sera con-
voquée pendant le mois de novembre,
mais je fois tout ce qui est possible pour
quela réunion des chambres ait lieu
avant le nouvel an.
—Etl'élection de Mégantio ?
—Vous pouvez Annoncer que l’élec-

tlon de Mégantio aura certainement
lieu avant la convocation de lalégisla-
ture. C’eet tout cs que je puis dire pour
le moment.
Le reporter ajoute que de différentes

autres sources, il sppread qu’À la pro-
chaine seesion, la.chambre discutera
les rapports des commissions agricoles
et des asiles d’alibnés, et peut-être
aussi une megure pour l'abolition du
double mandal. __ ; i
On parle en guttd d'an bill concer.

nant le rajustement de la représentation

 

en.c Ure, on subdivissnt les tés
( ots et Pon ObiooatimlotBa.
A YihandWolfe.

~J/affaire Laroux contre Ja palige a 616 appelée hisr aprda.mili devant le
Recorder, puis remise À samedi.

Europe. r

une délégation composée du président,
vice-président, secrétaire et Th. Gau-
thier èst nommée pour obtenir une en-
trevue avec le Premier-Minisire à ce
sujet, .

À est ensuite résolu que les aseocia-
tions nationales et litléraires de Mont-
réal eoient priées de eo joindre à la
Chambre de Commerce pour donner le
plue grand éclat au banquet qui doit
Etre offert à M. Raineau. .

. L'insertion de l’adresse présentée au
lieutenant-gouverneur est encuite ins-
orite dius les minutes du conseil, l'ini-
tiative du préeident ot du vice-prési-
dent A ce sujet, ayant ragu 'approba-
tio de dix neuf des mevères du cor-
soil.

Comité de l’Hôtel-de-Ville

Le comité de l’Hôtel-de- Ville à siégé
hier après-midi sous Is présidence de
l'échevin White.

Etaient présents les échsvine Ste=
venson, Rolland, Martineau, Robert et
Conroy,

Lecture est donnée d'une lettre de
MM. Globentky et Cie offrant ds faire
Certaines impressions pour la corpors-
tion à meilleur marché que les autres
imprimeura. Cette lettre est remise sur
la table pour considération.

Il est question de peinturor de nou-
veau le toit de l’'Hôtel-de-Ville. M. La-
montagne, architecte de la cité, dit que
Ces travaux faits à la journée coûte-
raient environ $140. Un sous-comité
p’ocoupera de la question.

Cette séance du comité de l'Hôtel-de-
Ville a ét6 de peu d'importance et n’a
duré que peu de minutes,

 

Oomité da fen

Le comité du feu à siég6 à 4 heures
hier après-midi.

Eta:ent présents l’échevin Blevenson,
président, et les échevins V. Grenier,
Hurteau, Cunningham, Girard, Wilson
et Perreault.
. Le président dit qu'il a convoqué
cette etance à la demande des membres
du comité da feu,
Lecture est donnés d’unelettre de M.

Bilby, offrant au comité de fournir des
appareils de chauffage (heaters) de ea
mantféoture. Ces appareils seront
expédiés quelques jours après l’ordre
eçu.
f'échevin Grenier est d’avis qu’il

serait préférable d'encourager les ma-
nufactures canadiennes.
L’échevin Hurteau dit que M. Pelle

tier pourrait fournir cts appareils de
chauffage bien à meilleur marché.

L'échevin Cunningham propose que
le contrat soit accordé à la manufac-

 

ture Sileby. Css appareils devront
être rendus à Moutréal dans 30 joura.

Adopté.
Lecture est donnée d’une lettre de M.

Alfred Roy, fils, demandant au comité
la permission de continuer la construc-
tion d’une maieon, portant le No 1156
rus Ontario. Dans cette lettre, M, Roy
dit que l'inspecteur de In cité lui
donné l’ordre de démolir Is façade de
cette maison, parce que lea règlements
de constructions n’Étaisnt pas observés.
M. Roy dit qu’il a d'abord construit

un étage, et que l’inapecteur de la cité
n’a eu rien À redire, Il en à construit
un deuxième toujours d'aprôs le môme
système, et pas de plaintes encore. II
dit qu’il n’est pas juste de lui faire dé-
molir cette maison alors que les tra-
vaux £ont si avancés.

L'échevin Hurieau désire que Is
question soit renvoyée & la prochaine
séance afin que l’inspecteur de la cité
puisse donner des renseignements au
comité.

L'inspecteur de la cité arrive en ce
moment et préad communication de la
leitre de M. Boy.

L'échevin Hurteau demande que le
vote toit pris eur sa motion proposée
1a dernière séance. Comme on le sait
la motion de . Hurteau pour
l’achat de l'échelle Dorval n’avait pu
être adoptéevu que le président par
son vote avait annulé Ia majorité don-
née en faveur da cette motion.

L’échevin Stevenson expose les rai-
sons qui ont dicté ea conduits à la der-
nière séance.

L'échevin Perreault dit qu’il a déjà
&t6 décidé d'acheter une êchelle Dor-
val, et que le comité doit s’en tenir à
con engagement.
La motion de M. Hurteau à Ja der.

nière béance se lisait comme suit: Que
le comité recommande l’achat d’une
Echelle Langevin de 85 pieds avec les
améliorations convenues et une échelle
Dorval de 75 pieds.
M, Hurteau demande que cette mo-

tion soit enfin mies aux voix.
L’échevin Cunningham dit quelques

mots en faveur de l'échelle Hayes.
Ls vote est pris sur l’amendementde

l’échevin Wilson pour l’achat des
Bohelles Hayes.

Cet amendement est perdu par un
vote de deux contre quatre.
La motion principale de l’échevin

Hurteau est mise aux voix et eat adop-
tée par un vote de 4 contre 2.
Le comité r:commande donc aucon-

soil d'acheter une échelle Langevin et
uns échelle Dorval.

L'échevin Girard dit que des plaintes
s'élèvent sur la mauvaise disposition de
le station de feu No 11, Les portes de
Celle station B’ouvrent difficilement et
les pompiérs éprouvent deb retards
pour sortir. Os n’est pas une protec-
tion pour la ville.

11 eat décidé d’autoriser M. Pation à
réparer ost inconvénient, puisle comité
s’ajourne. .

Personnel
Mme P. Bornitr, modisis de Paris, à

Phonneur de enir 84 nombreuse
clientéle qu’elle habite ant le
No 92 db 16rue Lagauchstidre. jno-8

i blkrei iraillements d’estomacgubriesent les Tae

 

 et los douleurs tés. Prix,
Adresses : Dr Larivibre,- Man-

ville, R, I. 195-3ma,

de Betas, ect noyé entre Batavia et
Singapore en tomtant du steamer sur
lequel il voyagenit.

—Unedélégation de citoyens de To-
ronto, envoyée ici pour y étudier sotre
rystème de pavage, a visit hier, nos
principales rues en compagnie ds Pine-
pecteur de la cité.

--La Oie d'Imprimerie Générale, à
Blé mise en faillite sur la demande de
ls New Engisud Paper Co.; le paseif
est de $30,000, avec un actif préeumé
deÿ40,000. ‘ précis
—Læ banque du Peuple a fait arrêter

hier à Saint Jean, PQ, M. Charlee
Arpin, contre qui elle avait une récls-
mation de $7562.03.
M. Arpin à donné un cantionnemsnt

et est en liberté.

—Lo juge Tacchereau a décidé Lier,
qu’un exècuteur testamientnire, mêms
areo l'approbation du conseil de fauu:lle,
ue pouvait obtenir le dcoit d’byçothé-
quer un immeuble lorsqu'il y avait un
grevb de substitution,

=~James Haslip, employs dela Brush
Electric Light Company, a Baltimore,
en réperant une lampe électrique dans
Lexingion, à touché accidentellement
un des fie conducteurs non isolés et a
616 tué eur le coup.

—Queiques pêcheurs de Québec ont
ersayé de la pêche au flambeau, ‘mardi
soir, dans la havre de Quêbec méze,
À trois ligues, ile ont pris en denx

heures, onze tars, huit poissons bianos
o à peu près 0:zs douzaines d'eper-
ans.
—Curieux pari blectoral. Deux jeu=

nes femmes d'Appleton (Maine), ont
engsgé un pari exirnordinaire sur la
roshaine élection d'un eénaleur da ct
tat. La perdante devra promener la

geguante dans toutes les rues de la
ville eur une brouette,

—Une délégation des directeurs de
la compagnie de chemin de fer Mont-
réal et Sorel, parmi lesquels on remar-
quait MM. Armetrong, F. X. Choquet
ot Carter, oct euhier, une entrevue
avec honorable ni, Mercier au sujet
des diffizultbs dans leequelles se trouve
précentement crite compsaguis.

—Depuis quelques jours, la police
d’Oitawa guette un habile voleur qui
dévalise les vitrines des marchands de
la capitale fédérale. Ce voleur est
muni d’un diamant au moyen duquel il
coupe les vitres en petite imorceaux,
afin de faire moins de bruit, Quandil
s'est pratiqué une ouvertare acsez
grande, il se charge ds marchandiees et
6campe. Plusieurs rmsgasine ont été

pillés de la sorte.

— Onlit dans le Progrès du Saguc=
y:
* Le gouvernement local nous a ac-

cordé un contrat assez important. Nous
sommes chargés d'imprimer 1,000 ex-
emplaires de la “Biographie de Mer D,
Racine”, par le Rvd V. A. Huard, dn
Béminaire. Nos lecteurs sont femitliers
aveo cette bio, raphie doat nous avons
déjà parlé. ut du gouvernement
est de distribuer cet ouvrage en récom-
pense dans les écoles.”

—M. George F. Héroux, entrepre-
neur, de Yamichiche, en descendant
des chars, à Drammonadviile, est tombé
dé la plate-forme de ln gare, jeudi der-
nier, et s’est infligé une hlesaure grave
à la tête. L'accident est arrivé vers 11
heures du soir et il n’y avait pas de
lumières. M. Héroux a donné instruc-
tion à son fils, M. J. E. G. Héroux,
avocat, de poursuivre la compagnie du
Pacifique. Plusieurs accidents du
même genre £ont arrivés à cet erdroit
moëme; par les nuits les plus noires, il
n’y & jamais de lumières.

—A la prochaine assemblée du comi-
té des marchés, l’échevin Dufresne
proposera un plan très pratique pour
viter tous les embarras dans Ia circu-

lation causés par les voitures des oulti-
valeurs les jours du marché sur la
Place Jacques-Usrtier. Il suggérera
au comité de poster un homme de poli:
ce ou un employé du département près
de Ia gare du Pacifique, ef ur autre au
ooin de la rue Notre-Dame et de ls
Place Jacques-Cartier. .
Ces gardiens indiqueront aux culti-

vateurs venant de l'Ket In route qu’ils
devront suivre, ls rue Notre-Dame ou
la rue Saint Paul, Cette route dépen-
dra du genre de produits dont la vol-
ture du oultivateur sera chargbe,
L'autro smployd fera le même service
À son poste.

Cour D'arréTIr.—Ceux qui ont l'ha-
bitude de prendre le coup d’appèêtit
avant le repas ne psuvent foire mieux

ur cela, taut pour l’économie que
l pour l'effet, que de faire usage des
Amers Indigènes.

J. B. Maufette, L.C.D.
OHIRURGIEN-DEN1ISTE

No. 1985 RUE NOTRE-DAME,

A" Oy spunsTRELY Gis.

J. CARTIER, Jr
Jompiable, Auditour, Commissaire,

Liquidateur ae fatilitos.

BURRAUX : No. 44 ruo Saint-Vincent.
ém's-Um

VIOTOR ROY
—~ ARCHITROTE—

26—Rue St. Jacques—26

L. C. De Tonnancour
MAROHAND-TAIULLEUR,

No.8 Ofte St. Lambert,
Ancienne Bases de la Banque Ville-Marie.

 

 

 

 

  agdepainsTirasé dsvortisent de

Cien enpérieur du séminaire de
Three Be

Cotte btuds avait bia parée pour
Pune des conférences ecclésiastiques de
l'archidiocère et s obtenu l'Imprématur
de 8n Grandeur Monseigneur Fabre,
archerêque de Montréal, de même
qu'elleà été l’objet des plus flatieuseu
Bpyrécistious des éminents membres
du clergé présents à cette conférence.
Nous sommes heureux d’avoir la

bonne fortune d'annoncer À nos amis
lecteurs que ce beau travail mis en bro-
Cbure est dès maintenant en vente dans
nos bureaux et chez tous les principaux
libraires de la Proviuce sn çrix modi-
que de cinq ceuts. ino

HONAN & LAROSE
AVOCATS et BOLLICITEURS

163 Rue St Jacques
MONTREAL

M. Hoax, L. L. B,
Witraip Larose L. L. E., M. A,

M. GARAN
NOTAIRE

10 Rus St-iambar,
MONTREAL.

ARGENT A PRINTER.

ED. BEAUVAIS
Conrtice de Douanes.

Traniit, oommiesion et consignation,
* Starobandises mises en entropôt, Kto

203 rno des Commissatres, Montréal
Téléphone, 706 ém's.18m

FELIX BOISMENU
ARKITRAGRE, EVALUATIONS

Bareau de Propriétés Foncières:

85 Rue ST. JACQUES

HOTEL RIENDEAU
64 SUR Nt GABRIEL, Montréal

Bystèmes Américains ot Européens,
Cuambres 500 À 61.00 parjour,
Tnblo exynise, sonnerie électrique dans

toutes les chambres.
Téléphone 1603

 

 

 

On vons donnera 8100 si

co que nous disons

n'est pas vrai

1 set de salon en pluche & $30 pour $45

1 causeuse en pluche à $15 pour $7.50
1 set de chambre a coucher $25 pour

$12.50 ’
1 Cabriolet pour enfant $20 pour $10
1 lit pliant $20 pour $10
1 poële #25 pour $13.60
1 pendule $10 pour $5

Et beaucoup d’autres marchandises
sont livrées À moitié prix, mais cela

n’aura’lien que pendant quelques jours.

—— OUEZ

Wm. Coles
2318 rue Ste Catherine

338 rune St Jacques
178-jno

AVIS D'AFFAIRES !
Belle exhibition de moubles

de M. McGarvey

 

 

Unevisite À l’établissement de mou-
bles de Owen McGarvey & Son est tou-
jours intérersante, soit que le visiteur
ait l’intention d'acheter ou qu’il vy soit
attiré que par pure curiosité. Ilya
Aesez de variété pour intéreseer, et de
magnifiques expositions de goût et
d’adrezee pour plaire et charmer. Les
quatre grands &iages sont encombrés
de nouvelles importations, comprenant
des emaeublements de chambra À cou-
cher et de ealle à diner des plus jolis
bois, avec bourrures de toutes les plus
fraiches couleurs ; élégant Bric-A-brac,
Chaises Vénitiennes ot en Rattan, se-
crétaire de Dames, Nécessaires, pla-
qués en Peluche, etc. Parmi toute
caite variété, la ditfficult&, croit-on, de-
rAit de faire un choix sage’; añn d'aider
le client dans cette importante matière.
MM, McGarvey ont une série de cham-
bres toutes meublées, tellea que pae-
eager, ealone, chambre à diner at
chambre à coucher. Les meubles dans
ces Appartements neront des plua élé-
ganis, et dépassent de beaucoup les
moyens de la Classe moyenne ; mois ils
seront prompicment remplacés par
Ceux que desirera le client, de sorte
qu’il pourra les voir dans une position
avantageuse. O’et là un grand gain
pour le clisnt.
Tandis que les goûts raffinés et dis-

pendieux sont satisfaits dans ess ameu-
blements de chambre à coucher et de
salle À dîner, ainsi que dans les articles
spéciaux d’élégauce, tels que chaises
de repos et inolinées, canapée, etc., on
voit attentivement Aux beroina du pu-
blic en général, et si Jones avec un pe.
tit salaire cherche À prendre maieon,il
peut £&e monter une jolie petite maison
pont $100. L’élablissemeut de MM.
cGarvey a ôt6 entièrement renouvelé,

onasjouté de nonvelles comodités et l'on
a consulté la convenance du public
dans 1a question de l’arrangement sys-
tématique. 1
Parmi lss nombreuses améliorations

que l’on & faites dernièrement, aucune.
n’est plus apprôciée que le nouvel as-
censeur à gers, qui transporte lea
pratiques aucun de leurs six grands
lages de salles d’exhibition. L’avan-

tage de ces améliorations modernes est
mieux démontré par la grande augmen-
tation qui se fait sentir chaque annéé déns leurs ventes depuis 45 ans. Télé-
phone No1875,

| 1

De nos jours, les murs des vil-
les ne sout plus crenelés ; mais
qu’on suppute, si l’ont peut, le
nombre el l'étendue des casernes
des poudrières, des arsenaux, des
magasins et des fonderies mili-
taires.L'art de tuer ses semblables
H’occupe-t-il pas dans les préoc-
cupations de Phumanite un rang
beaucoup plus important qu'au
trefois ? Les maisons ne sont
plus percées de meurtrières,
mais dans chaque foyer il y a un
ou plusieurs citoyens inscrits sur
les contrôles de l’armée, perpé-
tuellement sous le coup d'un
appel.
Ce n’est pus tout; les prpara-

tifs de guerre et l'entretien de
l'armée fout peser sur tous les
peuples un joug i"!cusable. En
attendant d dsvorer des vies hu-
mais, il faut an dieu Mars,
uême en temps 7 pu.x, des mil-
liards taus Lo aus, la corvée
est abo:se, Je le veux bien. Ce-
pendant cousidèrez ce paysan
courb& sur las sillon ; voyez col
ouvrier maniant flevreusement
l'outil de fon iuétier ; ils se bâ-
tent, pleins d'anxiôté, car Lu fisc
cot là, aitendart de prendra
sous nulle lormes les fruits de
> labeurs pour les livrer à

I'insatiable dieu de la guerre.
Nos ancétres naifs et grossiers

ne savaient pas donner comme
nous une forme acceptable à la
levée des img ts. Aussi perce-
vaient-ils peu, tandis que de nos
jours ou a perfectionné les con-
tributions de façon à faire payer
à un homme la majeure partie
de ses revenus. C'est là une des
formes du moderne progrès.
L'Europe se ruine en arme-

ments et en dépenses militaires.
Aussi l’on se demande, malgré
la paix apparente qui existe, si
des guerresintermittentes et cir-
conscrites comme autrefois ne
causeraient pas aux populations
moins de misères et de sacrifi-
ces. Que sera-ce lorsque la guerre
sera engagée ? lorsque tous les
hommes valides seront sous les
drapeaux, coûtant au trésor pu-
blic des sommes énormes, lais-
sant les champs en friche et les
usines désertes? En quelques
semaines, des milliards seront
dépensés; en quelques mois, le
travail de plusieurs générations
sera'dévoré à l'avance. Eu prévi-
sion de cette éventualité, l’Alie-
mogne possède dans une tour de
Spandau un trésor de guerre qui
lui permettra defaire les premiers
frais d'une campagne; elle
compte sur les vaincus pour les
autres.
Dans l'antiquité, les peuples

victorieux emmenaient les vain-
cus en esclavage. Sous une autre
forme, le progrès moderne n’ar-
rive-t-il pas au mèmerésultat ?
En résumé, aujourd’hui en

Europe, les nations se surveillent
avec une inquiétude flôvreuse,
épiant le momentde s'exterminer
et ne croyant leur vie assurée
que par l'anéantissemeont de la
nation voisine. Elles sont armées
jusqu'aux dents et poussent jus-
qu’aux dernières limites de la
science et du génie l’art de dé-

une bête féroce; cela est vrai
quand l'homme e-t livré à ses
passions naturelles. Y a-til un
peuple en Europe dont te gouver-
nement soit véritablement chré-
tien? Ne nous étonnons donc
pas si la politique internationale
est ce que nous la voyons.
La meilleure preuve qu'aucun

gouvernement n’est chrétien,
c'est que les droits les plus an-
ciens et les plus augustes de
l'Europe, ceux du Pape, ont été
violés impunément. La force a
primé le droit: que le droit dé.
sormais tremble devantla force,
que la force ellemême tremble
evant une force supérieure,
Etrange ou plutôt significative

coïncidence: sous la première
Révolution, tant que le Pape
resta captifet d'épouillé, l'Europe
ne connut pas la paix. Depuis
que Pie IX s’est vu enlever les
derniers lambeaux de son royau-
me, si nous n'avons pas toujours
eu la guerre, nous avons en du
moins une paix armée, qui n'est
que la préparation ruiueuse
d'une guerre effroyable.

Kt il en sera ainsi tant que los
Bouvernements ne rendront {pas
uu culte public et convaincu à
Gélui qui, après avoir fait les
cinquième et septième comman-
dements, a envoyé son Fils uni-
que pour nous donner, par sa
vie et par sa mort, le précepte ot
l'exemple de la charité.

Paur Largynre.

 

 

Avis spéciaux

—Ne manquez pas de voir les groseea
flanelles grisea maintenant en vue chez
8arsley. La meilleure qualité jamsis
offerte.

, —Une foule de dames intéressées vi-
siteront cette semaine le département
des modes cher 8. Carsley. Toutes les
dome eont invitées À se réunir À cetle
oule,

Guérison des Sourds
« Les tympan d'oreilles praten-

‘ 2à) |tentés. améliorés et bourrés de
ag A|Pock, guérissent parfaitement

’elle soit causés

maladie d ‘UhA Soretu na à
A) Invisible, confortable,

jours en position. On en
distinetement le musique, la conversation et
même les chuchottements, Adresses-vous en

{ possible à F. HISCOK, 553 .
wa . coin de 1aame ras, New-York. pour

voir un livre référence illustz6, G
Illustrated book of vroofr.) : ime

M. F. JANNARD
Désire attirer l’attantion des Collèges, Uni-

vorsités et Maisons d'éducations pour les répe~
Tations d'instraments de physique, de mede-
cino et d'électricité.

nstruments pour expériences folentifiques
faits ur commande,

56 Rue Metcalf Montréal.

Modistede Paris.
Mme P. BORNIER,

DE PARIS, 66 aharge de toutes confeetions
robes, marteaux, ete, poar dames

ts Jennos files.

 

   
  

 

 

Les plus nouveaux pat ds modes
roes 08 Senet Be arls ches sont

Mun P. BUKNIER,
Ho. 92 rue Larsuehetière.

PROPRIETES A VENDRE

Toutes les personnes qui désirent acLoter de-
propriétés devraient s'abonner au Prix Cou-

 

  truire.
M. Henry Mare. publiaitil y a

quelques jours les lignes suivan-
tes qui, sous une plume aussi
peu conservatrice que la sienne,
ont une haute signification :

Qui vivra verra. Le mal est qu’en
attendant tous les Etats 66 ruinent. Et
c’est une chose étrange que, depuis le
Ie commencement du monde, pas même
dans les sidcles les plus barbares, on
u’ait jamais vu une multitude de com-
battants comparable i celle que tient
eur pied notre civilieation. Ou ce de-
mande si le progrls n’est pus un vain
mot,st ei c’est bien lapeinede tant s'’enor-
gueiltir d’une ecience qui n’aboutit qu’à
6 plus sûres préparations de massa-

ores,

Sommes-nous donc retournés
à la barbarie ? Oui, par l'aban-
don des principes sociaux et po-
litiques du christianisme. Cot ar-
mement à outrance qui écrase
l'Europe, en attendant de l’en-
sanglanter, est la prouve qu'au-
cun peuple n'est rassuré sur le
respect qu'obtiendront sos droits
et mdme sur son existence, Quand
M. de Bismarck a dit : La force
prime /e droit, il n’a pas exprimé
une opinion, mais constalé un
fait. L'idée de Dieu étant le fon-
dement de tous les droits, tous
les droits disparaissent dès que
Dieu est éliminé des relations
politiques et sociales. Il ne reste
plus que la force, et c'est ce qui
est arrivé en Europe depuis que
la Révolution y a semé l’athéis-
ma.
Nous avons abondonné Dieu,

Dieu nous abandonne; or, com- me seul il met au cœur de

00 par année) qui publie chaque ses
liste de toutes Tea propriétés àvendre

à Montréal soit loshérif, soit par encan
public, et toutes les ventes enrégistrées la se-
maine précédente, avec les numéros des rues,
Priv de ante, eto.

contrôler l'esprit qui cat tracassé par lo

travail tout acai bien quo penlant lo: 4
jour, etlo certeau n'a pas Je temps de

rocyuvreg son baergle, Lesremidesled
/ plus propres A cot état de choses, sontice

sldatifs, Tes laxatife, tes foniques pour

 

  

  

   

  

  

  

les nerfs et toca les régulateurs t
deafonetions R généraice. Le

Coca etlo Pp Culcrl sont en ed
datifs ro hey commandis,et |
toute leur hy Sanda '
efcacité y RQ sofait |
sentir daze ig
Côlori “> = Aa) Composd
ds Paine, A “La ottre it
contient, dans despro-
portion JY scientifiques, !,
ies oil A lcuraremides .
do Is Als Maé titro M:cale!
contro ls 9 conctipation
les dérange prionts du
folo et des 7oins. Vols |
tue trôs tourie des-

eiption du remède qui

-donnd un doux:cpos à des milliers de
du toir au matin agitéts pag

l'insomnie, 0: dent les sorges effrayantg
sont la canx3 que ces personnessortplus
Satigates et plus abattaes an réveil
qu'au coucher. Toutes les vieillca per-
sonnts nerveuses, déblice et troublées
par l'ingomnio trouveront une grande
vigueur cf eos santé parfaito dans la

puissant tonique pour 1es nsrfe, lo Ctiert
Composé de Paine,

Prix $1.50,

Vendu parles Pharmectons, Circulaires
gratie,

Wells, Richardson & Cie, Moutreal,P.
 

 

LA bCIATIQUE, L'INDIGESTION, LE
LU Rhumatisme, les Rhumes, la Débilité
Nerroure, la faiblesse de 5, ln Nouvral-
cie, la maladie des organet, sont sonlagés
immédiatement es guérit constamment
ol non l'argent sers remis au patient) par
lea tares d'ectro-curstives de NoRuax.
Toute consultation et cstaloguo envoyés

t's. A. NOK MAM, M. B..{ rue Queen,
{Toronto la-mjs-27m

 

 

Maison de Sante
Pocn Las Aurtxts27 Lus Be:

LEPTIQUEZ, ETO., ETC,
SOUS LA DIRECTION 0ES—

YRERES DL LA CHARITE.

e. ins join que él de Ia
Spots, ne du LansdeIn dite
église yrds Montreal, TQ :
 

VIANDES

ENCOONSERVES CÉLÈBSRES

D’ARMOUR
Dœuf en conserre (Corned Decl), ea b:ltes

1 1b., 3 1ba, 4 Ibs., 6 lbs. et 14 1be.
bœuf: an

es pour .
afrèche #0 ‘ .
Mag que t8te en fromage.

eds da cochons désossés:
Yendu en grot par

L: Chaput Fils à Cie, Caverhill, Huges & Cle
D. Haten, Hudon, Hébert à Cie.#
Lockerby Bros. J. A. Mathewson à Cie
N. Quintal, Fils & Cle: Ransom, Forbes a Cle:

Tees, Wilson & Cre.
Achetes la fameuse Graise Armour et le

Lard désosaés de Morgan (SuorT CUT OLRAR
FORK).

JANES ALLEN
AGENT,

6, Rue Hi. Nicholas, Montréal

ARIOULL & CO,
CHICAGO.

Désia
99 POUR CERT

10 plus Pur, le plus Fort, le Meillear

Prêt à mettro en us D té
pour faire lo zavon, la Lessive D'ésinfecter et

oert autres cas. Nino boîte équivau à
20 livres de Bal Boda.
Dn wants ches tous las épiclors et pharma

clens
E. W. GILLETT. Toronte.
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Le Chasseur Canadi

Le Royal Proscrit,

Stéphanette, -

La Perle Jaune,
Le Condamné,
Les Belles de Nuit La Princesse et la Gitanita, -

Les Errants de Nuit,
Le Chien d'Or, 2 vols,

LES BONS ROMANS!
FEUILLETONS DE “ L'ETENDARD"”

  

en 50 cts.
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Envoyés par la poste sur réception du prix de chaque vo-

lame, plus un timbre-poste do 6 cts. pour frais de port.
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M. DEWDNEY
Et l’exclusion du français

dans les Écoles du
Nord-Ouest

Tandis quo nos bons confrères
de la Minerve, du onde ot autres
journaux blous-torys, sont à so
pâmer d'admiration dovant M.
ewdney ot à accabler d'injures

un concitoyen qui {se signaler Lu
violation de nos droits, un mis
tionnaire du Nord-Ouost nous
communique un document de la
plus haute importance, (Post uN
PROJET DE LOI sur l'éducation,
Préparé par MM, Dedwdney lui-même
ot imprimé pour adoption à la pre-
miôre cccusion favorable. Or, on
lit dans co projet, les olausos sui-
vantes :

BURBAU D'ÉDUCATION,

1. Le Lioutenant-Uouvernenr, en
Conseil Exécutif, pourra nommer et
constituer un Bureau d'Education pour
les Territoireu du Nord-U nest, composé
de six membres dont tre seront
protestants ot deux catholiques ro-
mains,

Commo on Je voit aucun mem-
bre du buresu de l'éducation n’a
besoin de savoir lo français ot la
nusjurité y est assurdo aux protes-
tants, sans égard au nombro dos
catholiques,
Maïs vola n'est oucoro rion.
Voyons co que contiont ln aeo-

tion 78:

18. Dans [toutes les écoles, l'inatruc-
tion sera donnée en lanyus anglaise, ot
lew branches Haivatiles seront ensei-

bes, savoir : LA leoture, l’écriture,
orthographe, l’arithmôtique, la glo

graphie, la graromunire, D'Atsfoire_d'An-
gleterre, celle du Canada, la littérature
anglaise, et tellee autres branches, qu:
pourront être jugées nôcessaires, pour-
rons être autorisées par les commie-
«aires de l’arrondigsement, Durant
tout le cours des Écolee, la politerse, la
morale et ln propretreront enseignées,
et l’on devra donner une attention rai-
sounable aux exercices corporels qui
peuvent «ôvelopper la santé, In vi-
gueur {ant physique ¢n’intellectuelle,
et à la ventilation et à la tempbratare
dep olassns,

Voyons maintanant oo qui ad-
viendrait à tout arrondissomont
scolaire, fat-il françæis, qui ose-
rait désobéir à cotte disposition,
par hazard, on onsoignantlo fran-
gais :

LES ALLOCATIONS PEUVENT ÊTRE
RETKNURG,

82. Tout: arrondisrement scolaire
dont les officiers permettront volontai-
rement de conduire et enreigner dans
l’école en violant les dispositions de la
présente ordonnauce ouù les règlements
a Bareau d'Elucnlica, perdra tout

droit à participer dans aucune dis allo-
rations prévues par la présente ordon-
nance pour aider les Évales des Torri-
toiree, at, tur un thmoigan e catisfa!-
sant de cette violation, le Mureau re-
tiendra toutes ces allocations,

Voici maintenant uno disposi-
tion non moins intérossante au
point de vuo religieux :

INSTRUCTION RELIGIEURE
83. Aucune instruction religieuse,

telle qes ln lecture ou la récitetion de
la Bible, In lecture ou la récilation de
prières (exoeptb ce qui est ci-après
pourvu) ou faire des questions ou
donner des réponses d'un catéchisme
quelconque, ne sora permis dans au.
cune École publique des Territoires du
NordOuest, depuis l'ouverture de
cette École, À neuf heures darsl’avant-
Msidi, jusqu’à trois heures de l’après-
midi, après quelle haure Gétie instruo-
Lion, permise où dôairée pur les com
missaires du district, pourra être
donnte.

(1) Lea Écoles peuvent ôtre ouvertes,
chaque matin, par une prière avec le
consentement des commfsaires qui ap-
Pprouverent la forme de la prière À em-
ployer.

Applaudissez MM. los blous-
torys! Voiid do quellos oxcellen-
tes lois ontond vous doter lo nou.
voan ministro do l'Intériour !
Voilà oo qui sana douto lai à valu
ton cntréo duns le gouvornemont
du fruno-magçon-orangiate-tory, Sir
J. A. Macdonuld ot de ses collà-

cs MM, Lungovin, Chaploau et
D.

Maintonantl'on sait quols hauts
aris oca bons blous-‘orys ont jotés,
lorsqu'ils ont découvert que M.
Mercier avait eutrofois oxprimé
des opinions favorablos à l'éduca-
tion compulsoire, malgré que M.
Morcier out postériourement répu-
dié cos opinions,
Nous avons alors énorgiquemont

b'âmé catto doctrine. Los bons
journaux bleus-torys, oux copon-
dant Jouont M. Dewdnoy qui a
Proposél'adoption des dispositions
suivantos :

CLAUSES CONPULSOIRES

164. Dans toute localité des Terri.
toires de pas plus que aix milles carrée,

aura quatre familles résidentes, «k
quinze enfants d'âge à fréquenter be.
cole, les chefe de famille seront tenus
de prendre immédiatement des
mesures pour ériger un arrondie-
sement noolaire, el tout tel
chef de famille résident qui négligera
ou fera défaut de prendre 018 mesures,
eur plainte à Ce sujet portée devant la
cour euprême où un joge de paix, et
eur condainnation, sera passible d’une
amends de pas plus de Cinq piastres
peur la première offense ot dr. double
pour chaque offense subséquente.

165. Dana tout arrondissement eco.
laire où il y Aura au moins quinze en-
Santis en âge de fréquenter l’école rèai-
dant dans un rayon d’un mille et demi
de la msiton d’ecole, les commissaires
seront tenus de tenir leur”école ouverte
durant les semestres d'hiver et d'été.

Kio. Dans tout arrondissement sco:
res oui aura au moine diz enfants

en âge Téquenter l'école, lea com-
misaires de l'arrondissement zeront
tenus de tenir leur École ouverte au
moins durant alx mois chaque année,

167. Tout parent, tuteur ou sutre
perronne ayant charge d’un eu‘ant de
sent À douze ans, sera lens de l'envoyer
à une école po:lant au moinæ 2
maines par année, dont et de ce nombre
de semaines devront 8ire consécutives
ot tout parent où tuteur où autre per-
sonne qui ne fera pas fréquenter une
école à un enfaut sous son contrôle tel
que ausdit, ou ne le fait | instruire
autrement, sers passible des pénalités
ci-après pourvue dans la présents Or-
donnance.

168......ap18a avoir Élh notifié
qu’avcan parent, tatenr, ou astre per-
tonne syant contrôle sur aucun enfant
ou enfants, néglige où viole les disposi-
tions de la précédente section, de faire
des p'aintes de telle négligencs ou vio-
lation & un juge de la cour euprême ou
à un juge de paix, et il sera de la com-
pélence de ce juge ou juge de paix de
s'euquôrir et décider de façon som-
maire de telle plainte et d'imposer une
amsude n’exoddunt pas cing piastres
pour la première offense, etc, etc.

Applaudissez ! dignes spologistes
do votre maître Dewdnoy!
Co n'est pus encore tout:
Pourvoyunt aux qualifications

des institutoure, nous allons voir
si la loi on quostion a un mot, un
soul mot pour exigor ls moindre
convaissanco du français :

LAtlérature anglatse : Avoir une no.
tion générale de la littérature anglaise
et de son histoire et pouvoir faire cri-
tique d'une pièce de Shakespeare ou
d’an ouvrage d’un autre auteur, Choisl
de temps à autre pour l'examen par le
Burenu d'Education.
Grammaire : Bien connaître l'étymo-

logte at ln signification de la langue an-
glaise et pouvoir s'en £ervir correcte-
ment tant dans la langage que dans la
composition.

BRhétorique ; Outre les sujets de Ia
seconde classe, prouverfar un examen
sur Ce Avjet et par ses réponees sur les
autres aujets que l’on possède les règles
de la rhétorique et que l'on peut écrire
la langue anglaise avec clarlé, vigueur
ef gold,

Histoire: Comme pour la seconde
classe, avec l'abrégh de D’Aisfoire du
peuple anglais par Green,

Applaudiasez dono hommes de
cœur, dignes patriotes. Applau
dissez ! ‘Surtout mentez formo !
Inaultez fort! Calomniez sur toute
la ligne! Et ajoutez hardiomont
quo jamais ni Sir John, ni son ins-
trament do prédiloction M. Dewd-
noy, votre nouveau maîtro, n’a
voulu oxclure la langue française !
Vous forez, après cela, do longues
tirades sur lo patriotisme et la
consorvation do nos droits natio-
naux ! Ce qui no vous empôshora
pus do rtor on triomphe, de
maintonir au pouvoir ot d'approu-
vor on tout, M. Dewdnoy qui pro-
poso ainsi la proscription absoluo
do votro languo !
Nous tenons a la disposition des

hommes honorables ot des oana-
dions de cœur ot d'honneur cet
étrango projot de loi do M. Dewd-
noy, lo digne ministro do l'Inté-
riour dans l'administration do Sir
J. A. Macdonald.
 

Toujours l'admirable Gouvernement
DE SIR JOHN

Et la manière, plas admira-
ble encore dont 11 protè-

Xo nos droits
 

Lo publio à dû romarquor sans
douto, dans l'Ætendard du 16 cou-
rant, la plainto do M. lo curé de
Saint Joan. Elle u trait au fait que
lo gouvernomont no chercho on
rion & assurer lessocours roligicux
aux 6lèves de l'Ecolo Militairo,

Voici la conclusion de sa lettre:

Tout de même, je regrette profondé-
ment d’avoir à constater que Sir A.
Caron semble avoir onblié absolument
que l’homme et surtout l'homme n6 daus
!e sein du catholiciame, ne vit eeu-
lernent de pain, qu’il yachez l'homme
une autre vie que Ia vie animale; qu'il
y & chez homme Ia vis de I'Ams, ot
que celle âme, autant et plus que le
corpr, & droit À des eoins qu’on ne peut
lui refarer, sans se Boustraire de
graves obligitions, & des devoirs impd-
rieux, imposbs par Dieu et par la so-
ciôté, à tous ceux qui, par leur position
ou leur charge, sont les gardiens de
l’ordre et de la morale.
Or, les rôglements de l'Ecole Mili-

taire ignorent complètement l'existence
d’un chapelain ouaumônier, du moins
quaub & ea retribution, cowwe we
l’écrivait l’automne dernier M. d'Or-
zonnens, commandant de l'Ecole Mili-
taire de Saint Jean. Et cola estai vrai,
que quand le prêtre est appelé auprès
es soldats malades, il lui faut payer

de ses propres denisra les voitures dont
il à besoin pour se rendre à l’hôpital
militaire de Buint Jean, Et j’en eais
quelque Fchose depuis plus de quatre
sos que l’Ecole Militaire existe À Saint
eau.

F. Aunay, Ptre, ourb.

Ainsi donc, uno fois do plus,
nos droits sont indignemont violée;
car la oapitulation do Montréal ot
lo traité do Paris nous garantie-
sont lo libre oxcroioe dola roligion
catholiquo. Or, oomimont cotto
liberté poutollo bénéficier aux
élèves de notre écolo militaire do
lu provinco, s'ils n’ont pas do cha-
polain ?

Il est bion vrai que Sir Adolpho
étant b/cu, le gouvernomont do Sir
John bleu, cela doit suffire pour
assurer lo salut de nos onfantst
N'avons nous pas là Sir Heotor ot
M, Chapleau ? Avoojdo tols minis-
tros quel bosoin do ohapolain ?.…
Môme, on y songoant, nous nous

demandons s'il no pourrait 80
fairo quo co fût M, le Cur6 de St
Jean qui cût tort: critiquer la
oondunito d’an ministre bleu, d'un
ministdro blou, do l'autorité, sui-
vant la théorie de la Minerve, du
Monde ot do la preess blono......
Notre supériour,...... mémo le su-
périour de nos prôtres ot do nos
roligioux, suivant uno voix auto-
risé du Nord-Oucat! Car après
tout, Sir Adolpho doit ôtre pour le
moins autant do notro supériour "
o supériour do nos prs ue
M. Dowduey t! P Los 1
M. lo Caré oritiquo donc“ l'au-

torité 1 © Partant, lo voilà
“‘un révolutionnaire,” un mombro
du parti do la révolto, tout commu
l'Etendard ot la ¥érité, Commo tol
nous le signalons aux fouillos
bloucs. C'est lo moment de dé-
ployer leur loyauté,
Bomanderonsnous que la ori.

minollo omission dont so plaint
M. lo ouré do St Jean soit répe
réo? Nous n'osons lo faire oar,
comuno lo disent très-bien of si nou. vent tout bon bleu digne de mar-

cher sous les drapeaux magonni-
u0s ot tory-orangistes de Sir
ohn, “ il no faut pas être plus eu

“ thol que le Pape” même
“ pas plus catholique que NN. 88.
les dréques Et ni lo Papo, ai les
Evêques n'ont oncore, que nous
g=chions, bl&me le gouvernement
de Sir John pour n'avoir prpour
va aux besoins religioux dos élèves
do St Joan,

Revolutionnaire ot héritiquel.,
Ce sorait 13, suivant la théorie
tory-bleue, à nous appliquée tous
los jours, co que M. le curé do St
Jean serait devenu par sa lettre.
Attontion, M. lo curé ! Heureuse-
mont que co vénérable prêtre s0
rachèto un pou on reconnaissant
implicitement l'indépendance de la
Presse à MM. Chapleau-Nantel-
Bavary-Melbronnor,

AMERICAIN OU NON
Sous le titre: “Riel américain",

on lit dans In Minerve d'hier :

“Le esnat de Washington a
mis à l'étude, sur la proposition
do M. Blair, lu quostion de la na-
tionalité do Riel. Co M. Blair est
le môme individu qui attaquait si
brutsloment le Oanads, dans le
mêmo sénat, il y a quelques se-
maines, à propos du traité des
pôvhoriss. C'est un personnage
très rocommsndable, qui a do
l'honnêteté politiqua à revendre.
Il à imaginé, après tout, de 60 ser-
vir du cadavre de Riel pour nous
faire la guerre et pour lourrer on
mêômo tomps tous ceux do nos
compatriotes émigrés qui seraient
assez naïfs pour croire son ami-
ti6 ot pour racrifier lour intérêt
propres à la mémoire de l’agita-
tour métis on votant avoc los
républicains, qui sont les ennemis
de notro race ot de notre pays.

“Qu'est-00 quo cola pout bien
faire au républicain Blair quo
Riel fût citoyen des Etats-Unis, à
présent quo Riel ost mort,

“ Co n'est toujours pas lui, ni
808 amis du çénat qui lo ressusci-
toront, Pourquoi dono n'ont-ils
pre soulové cette question do passo-
ort pendant le procds de Régiva ?

Et urquoi ne 50 sont-ils pas on-
tondus alors avoo los avocats de
Riel pour demander son extradi-
tion O'ost pout-ôtre parce que,
s'ils l'eussent fait, lo gouverne-
mont canadien aurait pu réclamor
uno indomnité pour los désastres
causés au Cunada par un agita-
teur américain do révolto ?

“ Et puis, si lo sénat parvient à
établir quo Riel était américain,
cola affaiblira d'autant lo parti qui
ui s'est fondé ici sur la nationa-

lité do Riel. Co Riol, déjà sang-
môlé, doscondant de ssuvagos,
d'Irlandois ot de Frargais, aurait
été on outro citoyon des Etats-
Unis, c'est-à-dire ni gujot anglais
ni sujot canadion, Quo devion-
drait la cause dito nationale, dans
ces conditions ? ”

Que doviendrait la cause natio-
nalo ? N'on déplaico & la Minerve
ello resterait la même.

Caril domeuro acquis que co
pauvre malheureux, bion qu'aliéné
ot partant irrospoussblo, a été
ondu en haino du nom français ot

je la religion catholiquo.
La causo nationalo scrait tou-

joura la même, puisque notre his-
toiro, suivant l’oxpresion de la
Minerve, ollo-mêmo, à ét6 souilléo
D'UNE TAONE BINISTRE ot que cette
tacho doit être offac6o.

——————————

MENUSPROPOS
La quorello ontrele Dr Mackon-

zie ot sos confrèros allemands à
ropos du oas do l'emporour Fré-

Sern, monacc de n’étorniser, Des
discussions acrimonieuses ne sont
guère à leur placo aux sommets
Ocoupés par lcs savants spéoia-
listes dos doux nations ; tout au
plus on pout les tolérer entre jous-
nalistes ou députés.

  

 

d'a
Lo gouvornomont frargsia a

voulu couper l'herbo sous le pied
du général, Boulanger cn propo-
sant lui-mêmo nu projet de révi-
sion de ln constitution. Muis le
programmo du général comporte
aussi la disanlauon do la Chambre,
oo quo M, Floquet n'est pai on-
core prût à aocoptor,

«Tk
La Presse acousait l'autre jour

le gouvornomont Mercier d'avoir
agi par osprit de parti on aocor-
dant uno réduction de péagos sur
lo chomin à barrière do la Longuo-
Pointo on faveur do la cempagnie
de la traverse do Bouchorville,
On nous fait remarquer que le
bureau do direction de cette com.
pagnio, sur sopt mombres, compte
cinq partisans de M. Taillon ot
u'ollo & pour présidont M. J. B.
o Grosbois, qui n’est pas du tout

un partisan do M. Mercier. Ce
dernier est dono accuté do fuvori-
tismo envers s0s advorsairos,

«vk

La raison de cotto réduotion est
d'ailloura bion simplo, c'est qu'elle
donne aux oultivateurs de Bou-
chorvillo une voio do transport
beaucoup plus avantageuse pour
leurs produits, quo lo chemin à
barrières qui les conduit à la tra-
verse do Longuouil et que, si lo
gouvernomomtout refusé, la com-
psgnio était décidée à faire acc0e-

ture à Hochelags.
Nous connaiesons des aotion-

naires do la oompagnio du chemin
à barrières do la rive sud qui sont
enchantés do cotto réduction, dont
los avantagos compensent et au-
dolà, co qu’ils pourraient pordre
en péages sur lour chomin.

Po
La convorsion do Ia detto de la

cité do Montréal est on bon che-
min, d'après les dépéchos. Il ost
étonnant quo cotte convorsion'sou-
lève si pou de difficultés, tandis
que celle do la dette do Is province a tant foit crier à Londres. Cs-

tor aon vapour au quai do la fila ge

ndant quelle différence y a-til ?
E la ville de Montréal rachète sos
obligations, aux cours du jour,
uel avantage en rotirerons-nous ?
i olle les remplaco simplement

par dos obligations portant intérêt
moindre, les capitalistes anglais
sorontils plas volés Lares Ia
province do Québeo ? Mystère !

n'a
Le Progrès de l'Est donne cenrs

à la rumeur quo l'hon. M. George
Irvine serait appolé à fuire ©
du cabinet Mercier. Nous faisons
des résorves los plue exprosses sur
l'authencité do cette information,
ainsi que eur la mesure elle-même,

Lo Courrier du Canada défend
M. Flynn d'être l'inspiratenr des
articles du Chronicle signslés par
nous l'autre jour. Le Courrier in-
sisto d'une manière si pressante
eur le fait que l'opposition, à Qué-
beo, est parfaitement unie, qu’il on
fuit naître des doutos assez pro-
noncés.

ak

Cueilli dans la Minerve :

M. Savary &orit A la Presse qu'il est
si pa l’autear de notre btude sur In ré-
volution frarçaises qu’il vient de pu-
blier dans le Moniteur du Cymmerce un
article non-ssulement favorable & l’ex-
position de 1869, mais très vert contre
Uabstention du Crmada. Nous ne
croyons pao que M. Savary ait à ce
vanter de cet exploit.

On89 l'arrache !

«a

De la même :

La Gazette, de Montréal, obierve que
la peine capitale ou le eupplice de lu
peundaison ee fait de plus ¢n plus rare
au Canadas. Ainsi sur quatorze asras-
sinats commis depuis le commence-
ment de l’année, il n’y a eu qu’une
seule exécution.

Depnis l'exécution do Riel, sur-
tout, on dirait quo l’on vout faire
oublier la oraauté dont on s’est
rendu coupable envers co pauvre
aliéné on laissant la vie à dos gre-
dins plus coupablos ot responea-
blos do leurs actes.

AIDE-T0I LE CIEL T'AIDFRA

Il va sans dire quo, commo
toutes les grandes mesures d'un
intérêt publio véritable, lo chomin
do fer de la rive sud a toutes nos
sympathios. Nous sorons toujours
houroux do saisir toute ocousion
qui so présontors d’'aidor à son
parachèvement. Pourvu quo ceux
que cola intérosso lo plus directe-
mont no continuont pas à oréer
do sobataoles invinoibles au succès
définitif de cette entreprise. Mais
nous craignons bien, hélas! que
co résultat si désirable 60 fasso ut-
tondre,
Tant quo oertains comtés de

la rivo sud no trouveront pas un
autro moyen de promonvoir leurs
intér6ts, que d'élire dos députés.
machines, noe concovant ps
d’autro mauidro do servir lours
ocomtés, que do se constituor los
valots dos ministres blous ou
rougcs ; tant quo leur valeur no
s’sppréciera que comme une mar-

peut-être rocovoir quelques bribes
do chemin do for,comme prix d'un
voto sorvilo ; mais ils ne vorront
pas eo construire, dans des condi-

do fugon & eervir leurs intérbts,
commo ils pourraient 8tre sorvis,
la voie nationale dont parle notre
correspondant. L'affaire est donc
entro leurs mains. C’est à oux à y
voir ot nullement aux autres à
leur faire leur fortune malgré eux,

Monsieur le Directeur,
Il y à quelques jours, vous annoncivz

une grande exourricn de quelques-uns
vi venaient visiter la ligne du chemin

de fer du la rive Sud du St Laurent.
Est il donc Lien vrai que dans le grand
monde des sffeires l’on s’occups de ce
chemin ? Déjà depuis longiemps nous
avons espéré qu'il ee ferait, msis nous
sommes tellement acooutumés aux dé-
ceptions gue nour n’0z0nK preeque plus
y croire. L'occation était favorable lors
de l'établissement de la ligne du Paci-
fique. Alore il ‘avait trois tracés :
lo d’abord Qubbeo aves son pont qui
ert aussi facile à& faire, dans les
conditions actuslles, que de prendre la
Jane avec ses dents; 20 la continua-
von de l'Intercolonial juequ'à Montréal
par la rive Sud du St Laurent ; 30 le
cuemin de Bherbroolco et des Etats-
Unis. Ce dernier était plus favorable
aux intérôts de M. Pope et de Messieurs
les Anglais qui avaient les amours de
meesieure les Ministres. Le Chemin de
la rive Sud était bien le plus court, le
plus facile et le plue natiocal, puiequ'il
Tavivait l’Intercolovial, et qu’ii dounait
au Pacifique passage sar un territoire
tous canadien, ei de plus qu’il pacasis
Aumilieu d'une population toute cana-
dienne. Cepenlont il n’y avait
moyen de contenter tout le moude ; et
quand à eacrifier, il valait mieux sacri-
or les Canadiens que les Anglais. Ce

qui pourrait turprendre, c’est que l’an
trouve parmi lesCaurdiens mônies plu-
sieurs qui goûlent mieux les victimes
canadiennes que les victimes anglaiees.
Voilà comment l'on peut expliquer ce
choix quiad: faitdu chemin de M,
Pope. On aime misux favoriser quel-
ques amie du gouvernement que de
onner quelque avantage à uue ligne

Canadienne et à une population cana.
dienne. Aujourd'hui nous voyons les
avantages de cette préférence : notre
grande voie commerciale est À la merci
© n0a voisins les Yankees. Il leur fau-

dra peut-être À enz Aussi une bonchôe
des viotimes canadiennes ; of ea atten-
dant, les marchandiess venant de
l'Ouest et même de l'Asie devront aller
8e reposer eur le bsau petit bout de
chemin de M. Pope.
Avec le Chemin de la rive eud du St

Laurent, rien À crain de nos voi-
i le chemin était vraiment natio-

nal, n’en déplaise à mersieurs les bleus.
chemin passerait par un grand

nombre de paroisses qui peuvent four-
nir un grand commerce de bois de ton-
tes rortes, d'écorce, de foio, de grains
elo., et. Dopais Bt Grégoire jue wd
Lavie, il y A quelques rivières qui ne
sont pas aesex considérables pour op-
poser de grandes dilicultés à un che-
min de fer, ot qui peuvent fournir de
bons pouvoirs d'eau pour entretenir des
mannfaotures. D&jà sur la Rivière-du-
Ohône, M. Joly entretient des moulins
Qui fournissent annuellement de l’ou-
Trage à une couple de cents hommes.
Avec la tagilité d'avoir le bois, des ma-

du chemin de fer zur la rivière Bécam
court, la rivière Gentilly,le rivière aux Origusuzy ot lee deux rividras da
Chéas..Ne swrait:ce pas magnifique
affaire devoir, Ielongduchemin de

€ »

chandiso à vondre, ils pourront

tions avantagousos, ni s'oxploiter

P48 Papo sffirmer que I’

nufsciures pousraisnt s'établir lv loag,

fer, etJoovant dommuniquer aux deux
mere, des manufaciures de pulpe, de
parier, de tan, eto., etc.

Voilà les avantages que pourraient
nous procurer notre parlement. Nous
avons espéré longtempe, et nous eopb-
rons ncore, Nous avons, dans tous
pon comtés qui bordent Ia rive sud du
Bt Laurent, des membres capables de
représenter nos intérêts et de défendre
nos droits. Les capacités exception-
nellss dont ile ont donné des preuves,
nous font espérer qu’ils feront valoir
nos droits, qu’ils feront ré r lou
torts passée, et qu'ile nous obtiendront
cs chemin si désiré,
Nous espérons aussi que les mes-

sisuts qui voulaient bien venir visiter
108 paroisses, continueront & s’oocaper
de nos intérêts qui sout auesi les inté-
rôts du pays, et que bisntd: ils pour.
ront venir faire cette visite sur une voie
ferrée.
Et vous aussi, M. le Directeur, vous

n’êtes pas obligé de regarder à droite et
à gauche pour voir si M. un tel. ou M.
tel autre vous fait les gros yeux Ga les
yeux doux ; vous Bvez pris pour règle
de dire fermement, cugement ei en
bonne conscienos Cp g:i est juste ob
vrai, aidez-nour.

Ux BABITANT,

LE- LIBERALISME
Et les enseirmements de N. T.8. P. le

Pape Léon KILL daxs l'Bnaye
clique “LAbertas”

 

Trois degrés de Libéralisme

[Vois l'Etennazo du 15 ootobre 1888.)

2e DEGRÉ: LE SEMI-LIBÉRALISME

L'énormité des conséquences da
libéralisimo absolu ost de nature à
effrayor. Aussi beaucoup de libé-
raux sont-ils doscondus à un libé-
ralismo-moins radical, que, pour
lo distinguer da préofdent, nous
appollerons semi-libéralisme. Il
ne oonsorvo en effot qu'une moitié
do libéralisme absolu, C'est “le
“ système do ceux qui, toat en
“ concédant qu’on doit dépondre
“de Diou, auteur et maître de
“ l’univors, puisque toute ls natu-
“ roost régio par sa Providonce,
“ osont répudior los règlos do foi
“et do morale qui, dépaseant
‘ l'ordre de la nature, nous vien-
“ pont de l'autorité même de Dieu,
“ Us n'admettont pas que l'homme
“ libre soit obligé de s0© soumettre
“ aux lois qu’il plait 3 Dieu de
“ nous imposer par uno autre voie
“ quo la raison naturolle.”

tte soconde espèce de libéra-
lismo so réfate par olle-mêmo,
Léon XIII s6 contente de mottre
au jonr sa contradistion. S'il
faut, cormmo ces libéraux l’accor-
dent, okéir à Diou, ct s’ils jugent
en conséquence qu’il faut obéir à
la volonté do Dion manifestée par
la loi naturelle, commentleur est-
il poseible de supposer qu’il serait
pormis do lui désobéir quand elle
s'oxprimo par dos ordres positifs ?
Et do quoldroit ls raison humaine
se déclarerait ello alors supérieure
a la volonté divine ?

Il faut dono, conclat le Pape,
que la règle do la vie, pour les in-
dividug et pour les sociétés, soit
empruniée, non seulement à ia loi
naturollo, mais encore à la loi di-
vine positive.

3E DEGRÉ : LE LIBÉRALISME MITIGÉ

D'autres Eont plus mitiz6s sans être
lus constquents avec eux-mêmes: se-
où eux, les lois diviaes doivent régler
la vie et la conduite des tioullers,
mais non celles des Etats ; il est permis
danseles choses publiques de s’écarter
des ordres de Dieu et de légiférer save
eu tenir aucan compte: d’où naït cette
conséquence pernicieuse de la sépara-
tion de l'Eglise et ce l'Etat,

Et, on effet, si l’Etat n’a pas à
tenir compte des lois diviues,
pourquoi forait-il cause commune
avoo l'Eglise? pourquoi même de-
vrait-il la reconnaître ?

L'Enoyoliquo réfate cette nou-
velle forme de libéralisme par trois
raisons quo nous rocommandons à
l'attention do coux qui n’ont pas
encore voulu admettre que ls puis-
gance oivilo a été institaée pre-
mièroment pour aidor l’Egliso et
pour travailler avec oile à conduiro
les hommes à lour fin dornidro.—
La promidro est quo la société ci-
vile doit procurer à ses membres
le muyen de vivre selon les lois de
Dieu; or, il est impossible qu'elle
le fusso ai colle n's aucun compte a
tonir do ces lois divines.—La so-
condo est que la société doit pro-
ourer à ses membres les bions de
l'&mo ; or, rien de plus efficaco à
oetto fin que les lois dont Diou est
l'autour—La troisièmo so rap-
porto epdcialemont à la séparation
de l’Ægliso ot de l'Etat. IL cst im-
possible que l’Egliso ot l'Etat no
86 roncontrent pas; or le conflit
serait absurde ot contraire à la
8agosso divino ; il faut donc qu'il

sit concorde entre l'Eglise ot
'Btat. Nous avons déjà vu et
NOUS verrons encore plus loin lo

tat, commo
tol, a des devoirs à l'égard do
Diou ot n'est pas moins tenu de
lui obéir queles individus.
Dans ça réoapitulation, Léon

XII dit qu'à cotte pernicionse
erreur de la séparation do l'Egliso
et do l'Etat, “50 rattache commo
à nn gonro une double opinion :

*. lo L'opinion de cenx qui veulent une
eéparation radicale et totale; ils eati-
mant que dans tout cs qui concerne le
uvernement de Ja société humaine,
ne laa institations, les mœurs, les lois,

lea fonotions publiques, J'instraction de
lajeunesse, On ne doit plus faire
attention à l'E lise que ei elle n’existait

: tout au plus Inissent-ils eux mem-
Pres individuels de la so0iéts La faculté
de vaquer en partioulier, si Gala plaît,
aux devcira de la religion.

Le Pape rappelle contro cette
erreur sos précédontes réfatations
et ajonto, avec un bon sens invin-
cible “ qu'il est complètement ab-
*‘ surde quo l’Egliso soit, on même
“ temps, respeolde du citoyen ot
“ mépriaéo par l'Etat.”
2o L'opinion de coux qui, sans

méconnaître l’existonce do l'Egli-
80, * lui onldvent lo oaraotère ot
“les droits propres d'une société
“ parfaite, ot voulont que son pou-
“ voir, dépourvu d'autorité légis-
“ lativo, judiciaire, Coercitive, se
# borno à dirigor, par l'exhorta-
“tion etla persuasion, ceux qui
“ go soumettent a alle de leur plein
“ gré st de lour propro vouloir.”

| 'Enfoo pleure, I! veut sonCasta
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Cette erreur dénature lo caractère
de la puissance oociésiastique,
Pour sn 1éfutation spéciale, le
Pape ronvoio à l'enoyclique Im-
mortale Dai, où In question est
effectivement traitée tout au long,
A cos doux opinions Léon X1

rattache uno opinion dont ‘la for-
mule pont s'entondre en deux
sens: l'an honnête et accoptable,
lente inacceptable et répréhon-

Beaucoup, dit-il, n'approuvéht pas
Oeite abparstion de PEglle et de l'Etat,
munis ils estiment qu’il faut amener l'E-
glise à obder eux cirooustances, obtenir
Qu’ells co prête et s’accommode À ce
que réclame ls prudence du jour dans
le gouvernement des sociétés. Opinion
honnête si on l’entend d’une certaine
manière équitable d'egir, Qui svit con-
forme à ln vérité et Àla justice : à 6a-
voir que l'Eglise, en vue d’an g
bien &espérer, se montre indalgenie et
concède aux circonstances de ismps ce
qu’elle peut conobder rans violer la
sainteté de se mission.

Voilà le sens honnête et acce
table ; voioi le sens inacceptable
ot répréhonaible :
Mais il va tout autrement des pra-

tiques et des doctrines que l’affaisee-
ment des mœurs of les erreurs cou-
rantes ont introduites contre le droit.
Aucune époque ne peut es passer de re-
ligion, de Justice : grandes et saintes
ses que Dieu & mises sous la garde

de l’Eglise, à qui {l serait dès lors
étranga de demander la dissimulstion à
l'égard de ce qui est faux ou injuste, ou
Is connivence avec ce qui psut nuire à
la religion.

Léon XIII répète ioi exacte-
ment ce qu'avait dit Pie IX :

Mais ei, sous se nom de civilfeation
il faut entendre un système inventé
précisement pour affaiblir et peut-être
renverser l'Eglise, non, jamais le Saint
Biège et le Pontife romain ne pourront
s’allier avec une telle civilisation.

(AllooJamdudum cernimus, 18
mars 1861); ot dans Jo même
sons il condamnait dans le Syl-
labus, sous le No 80, cstte propo-
sition,

Le Pontife romain peut et doit vs
réconcilier aveo le progrée, avec le
libéralisme et avec la civilisation mo-
dernes,

Tello oet l'exposition faite par
l'oncyoliquo des divors degrés du
libéralisme. On voit qu’elle com-
prend tous los degrés connus de
cotte orrour, dopuis la négation
absolue dos droits de Diou jusqu'à
ostto forme, si mitigée qu'olle est
suscoptible d'un sens honnête,
qu'il faut amener l'Egliso à s’ac-
comoder aux circonstances,
Mais n'y a-til pas, dans cette

dernière formule entendue au
sons honnôte qu’ello pout avoir
uno réserve favorable au libéra-
lismo? Et no sorait-on pas ainsi
en droit do s'inscrire en faux con-
tro cetto assertion que Léon XIII
a condamné le libéralisme à tous
ges dogrés ?
À supposer qu'il y eût là uno

épave sauvéo du naufrage do tout
lo système, on nvouera que ce
sorait bion wen, qu'il sorait bien
difficile d'affirmer que par là Léon
XIII a sauvé et la chose ot le nom
du libéralismo,
Mais cotie supposition mêmeest

impossible. Domander à l'Eglise
de cédor aux circonstances dans Ia
mesure où olle lo peut sans saori-
fier los droits do sa mission divine,
ce n'est pas faire du libéralisme;
c'est domander à l'Eglise co
qu'elle a toujours accordé, rmême
sans en 8tro pride. Csder aux cir-
constances duns la mesure néoes-
soire, digno, limitée au devoir,
c'est uno règle de bon gouverne-
mont, cù la liberté et lo libéralisme
n'ont rion à voir.

8i dono il n'y a pas autre choso
dans l’onoyolique qui puisso don-
ner satisfaction au libéralisme, il
eat très vrai de diro qu’elle le con-
damne à tous los degrés,

  

Los maladies qui sont le plus effflon
ocmeont gnéries par ’huile do

1s Bonne SainteAnne
Bout l’asthme, consomption, bron.

chites, surdité, éruptions, gravelle,
paralysie. choléra, iarrhée, bydro-
pisie, bpilepsle, écruelles, dépres-
gions nerveukes, faiblecra dans les
membres, catarrhe, maladie des re-
goons, dyspepsie, frondes, panaris, en-
flures, mal de tôte ot ds dante, diffor-
mité des membres.
L'huile de la Bonne Ste Anne depuis

sa découverte, & guéri plus d’infirmi-
tés, de cas de rhumatismes et de bles-
sures, sauvé plus de vies et soulagé
plus delsouffrances que toutes autres
préparations maintenant en vente.
Ayez donc recours à cette huile mer-

voillause ot demandez-la à votre phar-
macien ou épicier.
Dépôt général chez

Cie, No. 382, 384 et
Montréal.

man, Sous st
6 rue St Paul,

 

Un très grand choix de Oapots en
Bea!, Mouton de Perse, Bokara, Chet
sauvage et en loup. Chez,

HUBERT & COMTOIS,
1531 St6 Catherine.

Les emplâtres du Dr Larivière
guérissent les douleurs et les pesan-
teurs dans le bas-ventre et les reins.

Larivière

 

Prix, 25c. Adressez : Dr J.
Manville, R. I. 1

Malsons recommandées
HOTELS =

RIOHELIEU, 45 St Vinoent et 60 Place
Jacques-Cartier.

RESTAURANTS
ALGOMA, 1634 Notre-Dame. Repas à

toute heure. Boissons de choix,

COHAPELIERS
F, K. DRSLAURIERS, 2031 Notre-Dame.

NOUVEAUTES
AROAMD 7RKRES, 111 Bt Laurent.

Portrait au 'Orayon
avec Cadre pour $12.00 Ghez A.

BAYARD, 1946 re Ste Catherine.

‘Le CodeTélégraphique Universel ”
FAITTOUT BPÉCIALEMENT FOUR

des Banquiers, des Com-
‘mergants ot des Industriels, dos

Importatours ot o
teurs des produits bruts
ou manufacturés,

—Des=

Courtiors, Armatours, Agents Maritimes, Ko;
© PRIX: $8.50
28" Damandesdes circulaires. |

MORTON, PHILLIPS &BULMER

 

  PareJrroma
1753o£2707 rueNotre-Dante, Montréal

EEE

Réparations et Pianos accordés

M. le Prof. L. A. LAURIER"
Bi avantageusement connu du publie à ouvert ses salles de réparatiors sa

No 1519 Rue Notre-Dame
(Audossus de M. 0. Conrtemanche)

collèsss, eouven(s ef toutes autres malsons d'éducation, t
réparateur et decordeus Le premièresinsgo et 88 longue axpérienosoatpnd rer

TREFA TR Dourdeas,réa otreFLRgeyLaurent : Prof, Contant, 178 rae St André, sto.to. or.mgBi
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LA GRANDE CIE DE TH
DE LONDRES ET DE CHINE

1987 Rue NOTRE-DAME
COIN DE LA RUELLE ST. DAVID,

À l'honneur d’avertir sos nombreuses pratiques et le pu-
blic en général qu'ils viennen de recevoir par8 8. ...,,..,
leur consignation annuelle d'excellents thés de leurs agents
Spéciaux en Ohine, au Japonet dans l'Inde, aux prix sous.
mentionnés : ;

Bon Japon utile 159 lalivre et 7 lbs pour $1
Japon non coloré 25c la livre 5 Ibs pour $1

Garden leaf 400 la livre 5 lbs pour $1.75

Excellent Gunpowder, depuis 30c on montant.

Bon English breakfast 250 la livre 5 Ibs pour $1
English breakfast supérieur 40c à 60c la livre.

Assam, Pekoës et Sonchong, 40, 50 et 60c,

Nous sommes aussi grands importateurs de FLEUR et
EPICERIES GENERALES.

Pour lesquelles nous sollicitons votre patronage et votre
support bienveillants.

Présents donnés aveo tous les thés etcafés.

Les ordres donnés par T'elephone No. 1757
seront promptement exécutés.

t& N'oubliez pas l’adresse

THE GREAT LONDON and CHINA T£ À Co
1947 rue Notre-Dame, Coin de la ruelle St. David,

RG" Regardez nos annonces la semaine prochaine.
 

Voici le véritable J. K. P. RACICOTGE=»

Se Kuventeur, propriétaire ot manufac.
> tarier de Rombdes Sanvrzes Pas

_ i} tentés,

1634 Rus Nornu-Daux, A L’exssioy
Du Bavvaon, Moxrniar.

C’est 1à on l'on se rend À.. eurer fos célèbres Rombdes SeevmocsLoi
t le seul inventeur sachant qu’en Jes usant

Ua ca Thasent radiculsment; Dyapoutie,
je de Foio, Mai de rognous, Constipation,

aunisso, Névrailgie, l'humatiems, Boutons,

sotoie, Lydeopiinketone lorier 0, © me, ronchites,

0, Catarrhe Faiblesse, (3al do Yar
£ Beau mal,) Maladies nerveuses, Ra-
RIX mntions queloonquoes, Chancres, Tumenrs,
ÉL CA Panaris, Miaraine, Diarrhé, Choléra, (3iala-
x dies énérionnes,) en an mot tontes les mali.

Mon I - ont est {rapp5o l'humanité soufrante.
ous troveres tonjours tous 068 MÉ110 remà

es au aucéro 25 Îtue At Josenk, St Roch, Québec et'a Sherbrooke au So 9 Ras Pont

  

  

 

  
‘ LISEZ CECI”

Chemises lOc.
COLLETS et POIGNETS 11 cent chaque

Dominion Steam Laundry
690 Rue Craig, prés de 1a rue ft. Pierre.

ERNEST MIRHAU,Propriétaire
Téléphone 1554 A

1645, Bue NOTRE-DAME
MONTREAL
—Qe

ORNEMENTS DEGLIN
% CHASUBLERIE

Vases sacrés, Garnitures d’Autel, Oandélabres etlustre

a oristaux, Chemins de Croix de tous genres.

SOUTANESsur mesure, une grande spécialité,
VINS DB MESSE, Encens, Cierges ot Huile d’Olive.
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CHAUFFEZ VOTRE MAISON À l'EAU CHAUDE

Fournaise ‘“ MANNY ”
ora

  

APPAREILS A

EAU CHAUDE]
—ETA—

Vapeur
—POSÉPAR—

   

    

L'Association Hydro-Galorique,
No. 1608 RUEIINOTRE-DAME, MONTREAL.

“A des prix défiant touie compétition.
JOS. LAMAMOHE, Surintends<é - poire ontalogue Miantré. ainsi que votre Hate de cirtifosta ets 1"

£a Ë +
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J + à L'ETENDARD, 18 OCTOBRE 1898

basPesBAGH,PORK| VALANT LEUR PESANT D'OR Oe i smi one dans mote letrasvent 1s iia JAET TA
°

<=g===== 200 variétés
tins & $1.00 Is boite do 144

; 12 bolpire’Sat
ALches tous bes Libraires.

J.B. ROLLAND & FILS, Montréal.
Seuls agents pour le Cansds.

emis_—

Aui Capitalistes, Propriétaires de

Hens-Fonds et aux Exécuteurs

Testamentaires.

BRAIS & TERROUX

Nembres de la bourse de Montréal,
Courtiers, Agents de Change

et Complables.
t de piace de

SEn de ederrvenus, de audi ion,

Bureau : No. 119 8s Francois Xavier.

Téléphone AlaBourse: No. 1718.
T@éphone: No. BL 3m's bs

“ L'IMPRRIALE ”
Compagnie d’Assurance

Ia nouvelle bnilssc, nituée aur la
Flaoo d'£rumes, sera prête au

ler Mai 1889.

On Ionera des boreanx qui sont propres aux
,_aUX GO les d RIAD sax

pre :

autres. + AUX hommes Pro-

re des voûtes dans cat édifice est
constralt pour ainsi lire, Tévreuvafe

deRerurauxsortdos tal'uros: ma

Sire qu’ils conviendroat auxlocata .
Agent spécial du Dept Français J. 6. K.

DOISBAULT P s.
Heures de bureau lo soir de 7 à 10 heures.
Méaidence 138 Drolet.
B'adresser à W. H. RINTOUL, 6

Hôpital. ORmale

LA GARDIENNF_
Compagnied'AnnereVin

De LURDEES, ARGLETKARAK.
Miabtio ou 1811,

GapiiaL.......
Fonds Investis
Fonds du 107,17

Agwnta géoéraux ROBT SIMMO&
cour 16 Canada Gno. DENBOLM, Montrés

4&5 rue Re, Waovemen:
a.

PP. GGARON
INSPZOTEUR

Sa“NEW-YORK”ranoe sar la vie

Colin des res tJ t Hospital.
ReatNag si St-Hubert.

M. Garon s’ocoupe spéciniement d'assurance
sur is vie nombre d'années et commeis
fonjours garantit satisfaction à ses clients.

U. GOUDREAU
PLOMBIER

Poscor d'Appareils à Rau Chaude et à Gaz
!18 BUEGOSFORD, Montréal

Toute commande et réparations de tout
senre exécutées sous lo plus bref délai ot à des
prix trds réduits. 148-1

A. Hurteau & Frère,
Marchamds de Bois de Sciage,

99, RUE SANGUINET. XorrRéar.

 

dus Ticérnons Heae
Bassin Wellington, enface des

ë Naresux du Grandtron

Uan-Amsrn 1884 fue No.
ee,

FUMEZ
—_LE—

 

CIGARE

Creme «x Creme
—A-

 

 

 

Lapatito en pé néral, que nous Jvonssauver
no 0.

Craig. Ayant visité los plus grands tabi
sements de ecarosseries de I'Eurors et des
Etats-Unis, nous nous en, ns à donn

noussoracommandévù Safe d'avanssdemmandé où ;
nous garantissons nos DourOfwas.i

J. N. GRAVEL,
Carosster.

OUVERTUREdes CLASS S$
LITS EN FER ot SOMMIER , COU

VERTS DE TABLE, BOITES DE

TOILETTE avec ou sans fournitures,

L. J. A. SURVEYER,
1588 rme Notre - Pame

Nous avons phate d'annoncer à nos amis

N. B.—Venant d'être : Couteau de
ouisine SARA >suispe EanaTren, Presse à ts ex fer gai

The BEAVER OIL Co
McKENZIE BROS & Co

PROPRIETAIRES.

HUILES
Labrifiantes

AMÉRICAINEStCANADIENNES

Dejan minim,Komdi
et légères,

64 BUE DU COLLEGE
MONTREAL

BRANORE : 64 rue St, Piorre, Québes.

0. CAUCHON
~~ MARCHAND DR ——

tERRONNERIES,
aintures, Hulles, Vernis, Pinceaux

Vitres, Mastic, Lampes. ’
Assortiment complet de

TAPISSERIES
Etc, Eto. E6 en montant.

Ne. 3105 tne Nt, Laurent

MONTREAL.

VEETCA
Téléphone: 1624. '

LANTERNES DR VOITURES.
PoeaFeétDentmodèle.one#0

faoturées par

mfs-85e

amet. dionlés

EE. CHANTLLO
598 rue Oraix, ota;

Le plusasuccès des oles mé
on

a la maladie dufois et de leurs cortèges
de désordres et de symptômes comme
la migraine, le mal d'estomac, le mau-
vais gots lans la bouche, les vomisse=
menis, la peau jaune, la re pâle, la
ports de l’a la const hab
Pacts o wnslangudur oi débit géné

NH SUYRZ P. MP e
DSadsDre Ay]ol

E MoGALN, ellessont -
4 expresseren ar los =

ut mentionnées, otaYat être prises en au-
eune saison oa aucun climat,

83e. par boite ; 5 boites,8100
Enpédiefranc de port vur réception depris,

B. E. McGALE, Chimiste
MONTREAL.

LA MEILLEURE AU MONDE

Ingrédients absolument
purs

PRODUISANT UN LEVAIN BEAU-
COUP PLUS PUISSANT ous
D’AUTRES POUDRES PLUS

COUTEURES.

Cook's Friend !
ESSAYER-LA ET BOYEZ

CONVAINOU.

Détaillée partout.

sIROP
—Db—

PRINCE de GALLES
De Mme HARWOOD

Os ni est préparé d'
entptiondut althobEoma?
olan professeur du oolldge ill est

p pour les ta contre
ysenteries, dentition diDone,

 

 

 

p
les certificats rand bre de
remerciant d'avoir sauvélours en atsou
Le Prix, 28 cents In bouteille.

meliour est à meilleur marché à) ”
porte quel Ÿ du les 6 aepharma MORIN. rropriétaire,

Mucilage
1386 roe

—pbpE—

vo-Dama.
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DorureRoyale * Windsor”
En vente ches les marchands defer et de

peintures.

Walter H. Cottingham.
MANUFACTURIER

“L. B. DAPIERRE
Magasin de Chaussures

604 RUE ST-DOMINIQUE
MONTREAL.
 

L: B. Larimans a le plaisir d'annoncer à ses
nombreusespratiques qu'il vient de s'attacher
les services d'ouvriers fapablos.et qu’il espère,
pes, la qualité du cuir, La bonté et l’élégance de
ouvrage, continuer À mériter une
do leur patronage. duré

urcontinuera à se char
sera fait avec soin et promptitude. + 2M.

bonne part
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DOUX SOLE, RAS DEOLARP

 

: fort ému de la mort d’ane autre per-|

T. Prefontaine
‘Coln dès Ales VINET ‘at CANAL,

BIX'CONMAOHDR.

Pirowerear
irts,m

ot bscler,
Ya rèaboir « Bon très ulssaut,

CHARPENTE
non0Com

Bol de Bcinge, Pin. Eplnetto. Bois Franc,etc.
Le tout offert à Ion Marché par

_ D.PARISEAU

 

COR DEA .

Knew Oralg et Ki. Deals

»

G14 rue Laganchetifre, Mons Oak.
Laf-2R-10

SENOURS
La meilleurs peinture & plancher

dun monde, sdchs dur en six
heures, Grand dépot

-— CONES =

P.D.DODS & Cie
PROPRIÉTAIRES DES

Usines Island City

L. N. DENIS
299},-RUB 82, LAURENT,218)

— PHINIKE DB —

MAISGNS, ENSMIONES, of
TARISSEUR, RLANCHISSECE, tt

- Anssl un cesortiinces nonvilSrabla Je

PLIXNTURER,
TAPISSERIES,
FERRONNERIA

BT0., ETC. BTOC.

  
   

 

Edition . mudi nser.

AVIS IMPORTANT
Nousprenons Ia liber-

16 d’Informer nos amis
et agents locaux des
Etats-Unis du départ de
M. L. Seers, de Montréal,
qui est motre seul

AGENT GENERAL au.

torisé à prendre et À col-
lecter des abonmements
dans les divers centres
américaing qu’il se pro-
pone de visiter.
Nous offrons bien cor

dialement A nes amis et
agents locauxnes remer-
ciements anticipés pour
les bons services qu°ils
vondront bien rendre à
notre AGENT GENE.
RAL afin de lui fag¢iliter
sa (Ache.

L'ADMINISTRATION

TELEGRAPHIE
A la mémoire dugénéral Gordon

L'AFFAIREDU “TIMES”

Une crise ministérielle Imminente
à Madrid

BARATELOT VENGE

Fon meurtrier à l’échafaud

Pasteur subitun autre échec
———

Courrier du Nord-Ouest

 

 

 

 

 

Une statue an génèral Gorden .
Londres, 16—Le découvrement de la

siatue du général Gordon a eu lisu au.
jourd’hui, au Trafalgar Square. La ob-
rémonie a été des plus simples, la po-
lice ne voulant pas enfreindre les règle-
ments probibant les discours sur jes
places publiques.

Parnellet le “* Times.”

New-York, 17—Edmund Yales a
transmis à la Tribune, un câblegramme
de Londres, disant que Ia cause du
Times contra lea chef du parti irlandais
repose sur des bless solides et que les
événements, de jour en jour confirment
cette assertion, nonobatant les affirma-
tions contraires des adversaires. Main-
tenant que les témoignsges Ont fait voir
le plan d'action, la force de l’indicte-
ment devient de plus en plus évidente.
On fera peu d'efforts pour nier l’au-

thentioité des jeitree, mais elles soraisnt
4 peine enflisantes, cans des
mo:gnages plus compromeitants. Il pa-
raiseait difficile, en premier lieu, de
faire comprendre à M. Parnell qu’il
devait s’occuper actirement de l’affsire,
mais il sarait que M. Lawis à réussi à
Int faire comprendre le contraire et il
ae prôpare À toumettre des documents
& làcommission.

 

 

L’Espagnue menacée d’une
crise
 

Madrid, 17—Les membres du cabinet
sont divisés sur la question de» réfur-
mes militaires et une Criee ministérielle
est imminents.

Madrid, 17—Le gbréral Oryan, mi-
pistre de le guerre Eléclaré qu’il avait
l'intention de résigaer.
Le cabinet & eu Une réunion qui a

duré 4 Leurce et les minietres ne Font
pas parvenus à s’entaridre,
Le Premier Bsgasta esssie de pacifier

les eoprite de res collègues radicaux,
mais i] ce semble pas devoir réucsir.

La rétribation

Lechâtiméataprès Le crime
 

 

Bruxelles, 16—Des nouvelles reçues
hier du Congo, nous racontent les dé-;
tails de Ja mort du major Baritelot qui’
a 618 tué d'vn ccup de p'etolet par un:
commissionnaire de l'expédition de:
Stanley. :

Cet individu & tub le wsjcr pour ae
venger, dit-on, des mauvais traitements
auxquels celui-ci eepores Mais
ce crime ne Teeter impuni jy
on s'est eapd‘ds_1n'j@rsonns de las. |
eassin qui estun Btre davgersux et on
l’a pendu sans forme de procès auçune.

La eession qui va se terminer, quoi-
ue une des plus courtes qui alent
&mais Sté tenues dans cette provinos,
n’en set pas moins mémorable par l'in-
troduction d’ane puiseante compsgaie
de chemin de fer qui, je n’en doute pas,
inavgurera une nouvelle ère dans l’hie-
toire de notre province.
Las rapports sur ls moisson quoique

incomplets montrent cependant qu’il y
aura une forte exportation celte année.

M. Ramean A Québec:

Québec, 17—Tout Québec aseistait
hier soir à Ia ce littéraire et musi-
cale donnée I'Iustitut Canadien, en
honneur de M. Rameau, M. Frémont,
résident de l'Institut, a fait l'éloge de

tenant A con endroit quelques allusions
délicates, quels
M. Rameau a parlé en termes émus

de l’acqueil sympathique qu’on lui a
fait au Canada. Depuis son premier
voysge, il y a 28 ans, nombre de ses
anciens amis sont disparus. Mair en
revanche que de progrès accomplis,
ue de difficultés eurmoniées, comme
& nationalité canadienne-française s’est
agrandie et affermie? Il s’est animé an
parlant de cet admirable système de
colonisation, de conquête pacifique du
sol, qui, inaugurée depuis moins de
deux ans, à déjà accru de près de moitib
le territoire de 1a province de Québec,
Faire remonter les populations vers le
Nord! O’est là une entreprise tellement
audacieuse et contraire aus idées reçues
sur les migrations des peuples qu'elle
n’avait jamais encore été tentée.
était réservé aux Canadiens de démon-
trer qu’il n’est pas d’obsiacle que le
courage et là persévêranse ne puiesent
surmonier,
Madame Ouimet, madame Dunbar,

madame Chouinard, M, Jos. Lamonta.
gne of plusieurs autres amateurs se sont
acquittés À merveille de la partie musi.
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EXPLOSION
Le vapeur “ Ville de Calais ” sombré

 

 

 

Paris, 17—Hler une formidable ex.
plosion s’est proluite à bord du vapeur
« Ville de Calais ” qui arsivait de Phi-
iadalphis avec uze cargairon de pbh-

9.
Le valfetan a ropabrd auseitdt. Llex-

plosion 8 818 si violente quedes œn-
ès de Chassis ont815 brités déve là

villede Calais.
Deux pertoanes ont été tubes et plu-

sieurs autres ont ôté blessées.

Archéologie

Paris, 1T—Le gouvernement français
à décidé de réunir dans le château de
Blois tous les meubles du XVIe siècle
qui en avaient Été enlevée et qui sont
Actuellement répandus dans les divers
alaie nationaux «t dans les garde-meu-
les. Un archéologue, M. d’Illiere, &

ôté chargé de réunir tous ces meubles
ui feront du château de Blois le plus
téressant des châteaux du X VIe siècle

de tonte l’Europe.

 

Vaisseau de guerre

Londres, 17—Le ““ Rorimbsrt ” que
l’on doit laucer demain à Castllamore,
est le vaisseau de guerre le plus formi-
dable du monde. I! avra un déplace-
ment de 13,000 tonneaux : res canons
mesurent 40 pieds de longueur et eon
tirant d’eau dôpaese oelni du “‘ Great
Eastern.”

Enconversion de Ia dette

Lesreprésentants de notre vilte à
. Lendres

Londres, 17—L’hon. J. J. C. Abbott
maire de Montréa!, 1’échevin Grenier of
le trévorier Black, sont actuellement
engagés dans des négociations pour la
couvereion de la dette de la cité de
Montréal. ;
On croit que la conversion se fers

ausaitôt que tes premiers arrangements
seront conclus. ;

Dansl'opinion des principaux cercles
de cette ville, c’est le meilleur temps
pour faire certe opération.

 

Alance-Lorraine

Paris, 16—La chambre correction-
nelle du tribanal de Mulhouee vient de

| condamner M. N...., distillateur à
Thann, à 100 maros d’amende, pour
avoir introduit en Alesce-Lorraine un
journal défendu. M. N...., qui eet
obligh de ge rendre assez souvent pour
Affaires à Bslfort, y achetait le Petit
Journal, qu’il Jieait en route.
A la suite d’une dénonciation sno-

nyme, l’autorité avertis un beau jour
que M. N.... rentrait chez lui avec
eon Petit Journal en poche, le comr-is-
saire spécial de ln gare de Montreux-le-
Vieux lui mit l& main au coliet et le
forga A vider ees pochee. Le Petit Jour.

fut confisqué, ot M. N.... fut con-
duit À Danuemarie, où il demeura en- = Pasteuretla rage

‘Paris, l7—Le monde ecientifique est!

nonne soigabe M. Pasteur, et qui a!
suocombs Vingeesept mois après l’achè-:
vement du irsitement. C'est le cas
d'Alphonee Sinardet, Ag6 de vingt-six
ane, fermier À Polliet, qui avait été:

:| mordu, le 26 mai 1886, au petit doigt
de la main droite par un chien enragé.
Il avaitau petit doigt troisblessures.

trois jours après, Binardet s’est rendu
‘au laboratoire de M. Pasteur où {1 a!
suivi le traitement pendant dix jours.
Le 24 juillet dernier, il s’est enrhumb

sterensenti dans Je doigt mordu, une’
eur qui à gagné le bras, puis:

l'épaule et tout le Côté droit. Le 26
juillet, il ne pouvait plus avaler; Je 27,
‘aoth ris de convulsionset trans

'portdà l’Hôtel-Dieu de Bourg; 1e'28,-
| y-eet mort de Ia rege.
 

Nouvelles da Manitoba

‘| Grcenway et 1e ‘‘ Free Press ”
Winnipeg, 17—Le procda en libelle

intenté contro le Call attire toute l’at-'
tention, La poursuite & prouvé le li-
belle. La défense n sppe le premier:
minietre Greenway et loin demandé,
entre aulres que:tions, &’il n'avait pes
Jemandé à la compagaie du Manitoba
l'Oentra! $2,600 pour lui même et $10,-
000 pour les Bns d'ôlectioue, Objictions
| À ces questions maintenues. Le mngis
‘trat à condamné M. Burrows à subir
son procès.

; —Dir/procédures criminellas ont êté
“ntentées pér le premier ministre Green-
‘way contre’ M. Barrows, du Ogi},ot A.
"Luxton, du'Free Press.

_ —Le Sun d'hier toir, rapporie qu’à
jun caucu- libéral tenu bier, la conduite
du Free Fress contre le gouvernement
n été vertement condamnée.

—Onprétend qu'à la prochaine ses-
sion; Je cabinet créera ‘un nouveau d
parlement, delai de ‘l’inttrdction pabli-
ques qui sera edministré comme dans
ntario.

—La première temsica de la septième
législature #"616 | hier par le
ouverneur Sébuilz. Un grand nom-
a ‘do mombrès btairht présents.
Dans le discours du trône, le gouver-

neur a dit, entr’autres chorea: “ J'es-
père que la politique de obemin- de
r que vous avez enireprise ne. ren- oonirera aucun obstacle et qu’elle dé-

   

  

‘qui furent cautorleées hu ‘fir ‘rouge;|.

‘enseign

4 ferm&}Ce n’est qu'après le dépôt d'une
| caution qu'il fat remis en liberté.

Un endroit sinistre

Philadelphie, 16 = Un autre désastre
dechemin de fer à Lehig Valley,ce
malin, Deux trains sont venus en colli-
sion ; il y a eu 6 tude et 26 bleseéstons
Hongrois, excepté un.
 

Notes d'Amérique

Le professeur Fred. A. Parcher, qui
; e depuis quarante ans au collège
de Charleston est mort hier.
—Un autre accident est arrivé hier

matin sur le chemin de fer Lehig Val-
ley. Six personnes ont été tuées et une
vingiaine blessBes.
—L’entrepôt de la compagnie “Stan-

dard Oil” ne Duluth 8 compldteuient
té détruit par les flammes hier matin.

mpagnie perd daus cet incendie| La oo r .
‘| environ 20,000 barils d’huile.

Choses d’Europe
 

Le roi Hombert souffre actuellement
de maladies de cœur et de foie.
—L'inondation à causé des désastres

énormes à Abrazzo.

—Thomaa Quinn, M P, pour Kiiken-
ry, souffre depuis quelque temps d’une
Congsstion de oumons ; quoique
faible il s’est levé hier, mais en voulant
ainei laisser eon lit il à fait une chute
dans le foysr et a reça plusieurs contu-
sions et brûlures.
 

Nos compatriotes aux Etats-Unis.

Nous apprenons avec plaisir que M.
Pierre Bergevin, de Chippewa Falle,
vient d’être mis en nomination comme
trésorier du comté de Chippews. Ba
canditature recsvra sans doute l'appoi
de tout l’élément français du comté,
Mons lui souhaitons tout le auccès pos-
sible.

—Le juge H O Morneau, de Waver-

Illp

M. Hector Champagne, avocat, fils
de 1, Ohampagus, aotsirs & Bt Kasia
che,est arriv hier de Paris où ila
qui pendant deux ans les cours de

—La ferme Bt Charles, au Manitoba,
mesurant quatre Cents acres, à été ven-
due pour $8.000,

Le concours de labour de la société
d'agriculture du comté de Laprairis
auras lien A Laprairie, Is 18 courant,
sur la propribth de M. Edmond Bar-
beau, l’un desdirecteurs de In sociêté.

Plusieursprix seront,distribués, dont
usieura offers es citoyens de
ontréal. par 7

—Ondit à Paris que madame Lang-
try a signé un contrat f

’éminent écrivain et M. J. A. Poisson Jequel el
a récité des atrophes remarquables con. Perse23 Jerre,a, arispendant

sera Écrile expressément pour ell
un auteur drumatique francais. Spar

—La com ie Bell a maintenant
2,600 téléphonesdans Montréal,
-—Ute vieille femme est disparue de

chez M. Philips & Lachine.

—Le rergent Desjardine counalt les
voyous qui l’ont aseailli avant-hier, Ja
nuit et il doit les faire arrêter,

—Lusdi, M. Mercier a fait la visite
du courent du Bon Pasteur, de notre
ville. Il était accompsgné de M. Cardin
et Pilon, députés et de M. Martin Con-
nolly, de Bherbrcoke.

Nouvelles a 1a main.

Au Palais de Justice, salle des Pas-
erdus : .
Un plaideur, donnant de, l'argent à

ton avocat :
. —Baprieti! comme tout est cher au-
jourd'hui!

L’avocat opinant du bonnet :
—Aquile dites-vous ?
—Â vous parbleu !

On causait calvitis devant Oalino :
—C'est étonnant, disait quelqu’un :

Îlya des gens qui rost chouves à 25
ans,
—Ça n’a rien do curieux ! riposte

Oalino. Moi, en venant au monde, je
n’avais pas un seul cheveu eur In tête.

Entre amis :
—J'aime beaucoup Gontran! Un

charmant garçon qui ne dit jamais de
mal de personne.
—Naturellement, il parle toujours

delui!

X... quifat de tout temps un exce!-
lent pochard, vient d'épouser une
femme bossue et oontournée.
—Pas bite,& murmure un poivrot

de ees amis, Comme il adors la bou-
toille, il » épousé un tire-bouchon.

Consignation

M. Ed. Morin pharmacien, No 1789
rus Ste Catherine vient de recevoir par
ls “Miramichi” uns importante consi-
gustion de In célèbre huile de foie de
morue de Madsme Edouard Lespérance
de Perch, Gatpé. Catie huile qui estdéjà
si avantageusement Connue parmi les
membres du clergé et dans différentes
communantés religieuses poecède des
qualités nutritives qu’aucune autre ne

du et est fabriquée avec le contenu
e plus pur du foie de la morue, nousle
recommandons an public en général.

18-236

Ii n’y a pas de meilleurs em.’
lâtres pour les femmes que les Female

ters du Dr Larividres, Manvil
R. 1. Euvoybes sur réceptior de 25
en timbres-postes. 195-3ms

A Messiozrs les Secrétaires-Tréso-
riers des municipalités et

des Ecoles

Messieurs,—Daus une annonce pré-
obdente, nous demandions dss agents
dans toutes les paroisees pour vendre
des fourrures à cotre nom ; nous avons
reçu tant d'applications qu'il nous est
presque impossible do faire un choix.

‘est pourquoi nous nous adressons 4
voas, Messieurs, qui êtes en relation
d’affaires avec tous les gens de votre
paroisse, et qui pouvez, par conséquent,
nous être grandemezt utiles en deve-
nant vousmêmes nos agents. Rsmar-
quez bien qu’en divenant notre sgent,
vous n’aures aucune dépenseà faire, ni
aucun risque À courir, les fourrures que
vous vendrex vous reront envoyées à
nos frais,eten un mot vous n'aurez
que des bénéfices, car il est inutile d’a-
jouter que nous vous donnerons uno
cummies‘on libérale. Si vous désirez
deveair nos agents, mosaieurs, donnez-
nous en avis immédiatement par lettre,
et nous vous enverrons une Circulaire
imprimée qui vous mettra su courant
de oe que vous avez a faire.

. Ons Drasaupins & Cle.
Nos 1587 et 1639 rue Sainte Catherine.

Aux 3 Chevreuils,
Montréal.

 

Nous faisons une epécialité des Cas-
ues, Manchoos, Boas et Coleta en

deal Fini de lère classe et formes des
plus récentes.

HUBERT &} COMTOIB,
1581 rue Ste Catherine.

 

—Ilu'y à rien comme les emplhires
du Dr Larividre pour guèrir le beau-
mal et la faiblesse des reins, le batte-
ment de cœur, les douleurs nerveuses
et névralgiques. Prix, 25 ots. Dr Lari
vidre, Manville, R.I. 195-3m%

Avis mux mêres
Faites e du Trésor des Ncar-

riese du Dr Pioault, pour lea enfanie
sont1a dentition g'opère, et dont l’ôpo-
due é4t si fatale À des milliers. I pr-
quit un somresil naturel. 11 est sain ot
profitable. II est agréable 3 prendre, 11
oe aitement inoffensif, llguérit Is
douleur instantanémeus. Prix, 25e la
bouteille 20 1nillet 88-16,
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  ly Mills, du comté de Wright, Mina.
à de nouveau posé ça candidature 4 I»
sollicitation de ses nombreux a- in
commejuge de la cour de Probe’ “14
succès lui est assuré,
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Baleine de PRICE,
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Belmont London

Sperm,

 

En vente chez tous les Epiciers
de première classe.

AVIS AU CLERGE
Commnuantés Religienses et Munte

cipaîtién.

MM. GUIBORD & VINCENT
Ont le plaisir d'annoncer qu'ils sont préu à
remplir toutesIoplis toutes Jommendas qui leur seront

BTATUES, MONUMENTS RELI-
GIEUX et FUN ERAIRES, Ero., E10,

soit en Bronze ou tout autre métal

23-Epéo :te2SpécialitéCloohos Jusqu'à une petan

Réparations d'ariicles dorés o tés
servant au culte religieux. «ven

DUREAU ET ATELIERS :

Coin des roes BARCLAY et NOTRE-DAME
1a-229 MONTREAL

DEMANDEZ
À votre Pharmacien ou Epicier L'HUILE

DE LA BONRE NTE. ANNE.
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Pour maladies intarnes ot externes. Prépa-

rés par la Compagaois*’ Le Pélerin,'' de Mon-
ches Lyman Sons & Co., Fhar-
of Nos. 383, 384 et 380 rue

QO

ordr t'exéentépromises seront exécutés avec soin et

Le Pacifique
CANADIEN

LES TRAINS LAISS NT MONTAPAL à:—

SLOie,tentRiRives.
Quebso, etc.

8.45 Au |Express 4 jour 8
an-

ohottsr, Nashua, Boston ortland, of autres
endroits de la Nouvelle Angleterre, vis Bos-
ton et Montréal Air Line.

AM~1X Le
9.00 chute, Doron,Tepid pout

AM Bxp pour Brosk-
9.10 oie,TnpoDa etes
boro, Toronto, sis.

A, M—De St. Lambert, Oham-
9.25 bly, Rishelien Marieville. ote.
Partant à larrivée du train du Grand-Trono
de 9.00 heures «. m,, de is Gare Bonaventure.

1 so P. M,—Train local poor Bto Thérèle
. et tes stations fatermédiaires, le Sa-

modi seulement.

8 00 P.M.—Train Iosal pour te. Thérèce
° et les stations intermédiaires, ex-

centé los samedis et dimances.

8.80 "inh! Errsteglgeol
4.80 P.M.,—Rxpran local jour Ste. Thé

wa, tie

 

rise, rte, Buckingham.

5.10 P.M.—Erpress loani pour Bt. Jean,
o St. Hyacinthe, Sorel,

Bherbrooke, Lac Mégantie, Saston,Hewpors et
Springdald,
5 0 P.M,~Looeslpout Jollatse, Fs. PENX

+ ée Valois, ettoute Le stations in-
ter mmédiair ‘es.

5 20 P.M.~Dsls Bons pour
» Chambly. feu. a as

5 8 P.M.—Pour lee embranobemsntz de
0's Ste Thérdse, 53. Jéthme, 53, Lin st

us a

P.M,—~t U Express de noit ponr Bt
7.60 FaasWATBan Ri ri. Gonnord
Manchester, Nashoa, Towail,Doston « la
Nonvalle-Apsisterre,

P.M£.—3 Express du Pacit ar
8,20 Ottawa, Wia > PVoncouver,Vie:
toris ot lous les points au ord-Unsct ot sur
les a3tec du Pactique

P.M.-- » Erproes de l'Ouest8.30 "seihs Fais” Mingaton, Peterbore,
Toronto, Owen Sound, Jt. Thomas, London.
Détroit, Chiongo us les points dans On-
tario si lesEtats l’Orst.

P.M, —~ H Express nait pour
10.00 RIaeet tons les
peiapaezrl'Interec Honial ct dans les Proriness

t Tous les Jours, 7 oox.pèls le diniancbe, Les
& tres trains $ que les jours de ve
> où ootnd'aviscontraire.
§ Chars tariolr et dortoiz sar Jes trains stn

marquée.
Asent da in dotuano des Etats-Unis à la gare
pu examiner lo Lasse eo Cestinction des
tats-Unis.
Bursaus pour Pachai des Bilas.

288, rue Bt. FROURON.

Hétals Balmoral ot Windsor, et Is station dx
OarréDalhousle.
 

 

La plus Pure, la plas Forte, In Esillsure
NE OONTERANY NI

Alan,Ao
où autres

Ohaux, Phoaphnies
matitres nuisibles.

E. W, GILLETT, "°P2NT0466. 1
Fabr't do ruied Royal Yeast Cakes

“Le Prix Courant”
Revue Hobdomadaire

Da Commerce, de Is Finance, de l'Industris

Fropriélé Foncière ct des Assurances.
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PATIRA
VAANny

(ea
(Sxise)

—Sur laVierge pleine de grâce, oui, madame|
Et maintonent, répète après moi les parcles que je vais dire.
La marquise joignit les mains tout en maintenant Hervé sur

son cour, et récita I'.{ye Afaria d'une voix douce comme celle d’un
ange.

Éorsqu'elle arriva à ces mots: Pries pour nous... maintenant... eb i
l'heure de la mort, elle poussa un gémissement, auquel répondit un
cri d'angoisse de Jeanne.
Allume la résine ! dit la vieille femme d'un accent troublé.
La lumière pâle, fixée à la muraille de branchages, éclaira faible-

ment le visage de Blanche de Costquen ; la Fileuse se tralna jus-
qu'au lit de la jeune femme.
—Patira, dit-elle, pose sur les paupières de la marquise de Coët-
uen les mains d'Hervé doublementorphelin : aucun de nous n’est
ne de rendre ce suprême devoir à la sainte martyre.
algré sa grande douleur, Patira garda la force d'obéir.

—J’ai entendu ce que t'a dit notre noblo maltresse, reprit la
Fileuso; tu rempliras ses ordres aussitôt que nous l'aurons enseve-

e.
—Et, demanda Patira, révèlerons-nous la vérité ?

Dimon. Pour tous, madamede Coëtquen repose aux Cordeliers de

._« Le salut d'Hervé pourrait être compromis par une démarche
imprudente...

« Pendant tout le jour, je prierai près de sa dépouille : la nuit
prochaine, tu l’enseveliras sous le chêne des Douze Archers.

« C'était une sainte, Patira ; sèche tes yeux et réconforte ton âme :
le paradis est pourcelles qui lui ressemblentt»
&Depuis quelque temps,l'apprenti de Jean l’Enclume apprenait à
triompher ‘des plus cruelles douleurs. IL obéit à la vieille femme,
prit entre ses bras Hervé endormi et attendit ainsi la fin du jour.
Jamais il ne put se rendre compte plus tard de la façon dontil

travailla, parla, agit durant cette journée qui lui parut intermi-
e.

ln quittantl'atelier le dernier, il emporta une bêche qu’il devait
aiguiserle lendemain.

sul, il creusa la fosse de Blancheet, tout seul encore,il la cou-
cha dans ce dernier lit qu’il avait garni de fraiches fouilles de fou-
gère. Ce fut l'unique linceul À la marquise de Coëtquen.
Ce premier soin preux rempli, l’atira songea qu'il devait obéir à

Blanche.
Il comprenait l'impérieuse raison de se hâter, mais on même

temps son âme souffrait d'un déchirement cruel ; il aimait Hervé
do toute la puissance de son cœur d’onfant naïf et généreux.
Après avoir versé bien des pleurs, s'être vingt fois fait répêter

par la Jeanne que le père Athanase lui permettrait de revoir le
cher ange qui fixait sur lui ses yeux bleus animés d'une première
pensée d’intelligenco et de tendresse, Patira courut au monastère
e on.
Nous avons vu commentil pénétra presque de force et se jetant

aux genoux da I'abbé, lui tendit I'innocect en répétant :
—Asile et protection pour lui, mon père !
Le vieillard découvrit le visage de l'enfant, sur lequel se pencha

à son tour Tanguy de Coütquen, enrôlé désormais parmi les moines
sous le nom de frère Antoine.
—Mais que pouvons-nous faire de cet enfant? demanda le père

Atbanase. Est-il sans parents ? Comment se trouve-t-il confié à tes
soins
—C’est l'enfant de la Providence... mon enfant aussi, 3 moi...

On l'habillera de bleu et de blanc : c’est un vœu fait à Notre-Dame...
Oh! ne le repoussez pas, mon père ! et vous monsieur l’abb6, priez
our l'innocent! C'est une vie à sauver ! c'est une âme à donner à
ieu |
Le prieur semblait très ému, très-bouleversé,très-inquiet.
—Mon révérend père, dit frère Autoine, c'est Jésus fuyant la per-

sécution et la mort. Gardez-le dans l’abbaye. je l’aimerai…
Les deux mains du père Athanase s’étendirent sur la petite créa-

ture en signe d'adoption.
Au milieu des larmes qui le suffoquaient, Patira trouva le cou-

rage de sourire.
—Qui es-tu 7 lui demanda le père Athanase…
—Patira, l'apprenti de Jean l'Enclume… Quand je serai maître

forgeron, je demanderai la clientèle de l'abbaye pour avoir le droit
de revoir et d’embrasser Hervé.
—Hervé| dit le prieur. Il n’a pas un autre nom ?
—Dieu le connaît, mon père. N'est-ce pas, vous me permettez

de revenir ?
—Oui, cher enfant: car, sans que tu nous l’avoues, ie devine

qu'un grand dévouement se cache sous ta douce humilité. Et si,
pour t'aider à devenir maître à ton tour, des leçons te sont néces-
saires, viens, pauvre ignorant, t'asseoir sur les baucs de l’école :
uous ferons de toi un homme habile comme tu es déjà un homme
de cœur!
Ce fut à genoux que Patira remercia le père Athanase et frère

Antoine. Puis après une dernier baiser donné À Hervé, il courut
rassurer Jeanne sur lo succès de sa démarche et s'abandonner en
mème temps à toute l’amertume de ses regrets.
—Ne pleure pas! lui dit Jeanne : nous avonsuno grande mission

à remplir. I] faut que le comte Florent expie son crime et que
Blanche de Coëtlquen soit vengée : pour cette œuvre-là, nous
sommes deux.
Jeanne oubliait Sirnon qui, lui aussi, avait juré de rendre outrage

pour outrage, blessure pour blessure, et s'était enfui en emportant
sa haine au fond de son cœur comme un imprudent emporterait
une couvée de reptiles cachée dans le sein qu'ils devraient dévorer.

FIN DE LA PREMIERE PARTIE

 

DEUXIEME PARTIE

LE TRESOR DE L'ABBAYE
-
t

 

LES LOUIS DE COETQUEN

Lo jour baisse ot les derniers rayons du soleil enveloppent les
futaies lointaines onduleuses comme une mer, la forêt de bouleaux
qui bientôt se noiera dans une brumebleuÂtre,et l'étang dontl’eau
scintille autour du manoir, l’enroulant dans ses plis comme unser-
ent.“Les clartés mourantes}permettent à peine de distinguer dans
a salle basse les personnages des tapisseries de Flandro courant
une chasse fantastique sur les murailles, À travers les hauts dres-
soirs et les meubles ouvragés d'une époque reculée. Des panoplies
aux armes ciselées, niellées, repoussées, accrochent çà et là une
fugitif éclair, et les grands portraits d’aïeux suspendus en face de
la fenêtre prennent sous le jour décroissant une expression de plus
on plus grave.
Deux hommesse trouvent dans la vastetsalle. L'un marche d’une

façon saccadéu et fait crier sous son pied éperonné les dalles de
marbre noir, l’autre assis ou plutôt étendu, abandonné dans un
fauteuil a dossier élové, semble étranger À la présence de celui qui
de temps en temps interrompt sa promenade monotone, et couve

d’un regard ardent, implacable, lo morne compagnon qu’il a devant

les youx. Les mains de celui-ci reposent sur les bras du siège
d’ébène incrusté d'ivoire, son buste s’affaisse sous l'impression d’un

découragement sans bornes, ses jambes allongées ne semblent plus

avoir la force de le porter. Le front de cet hommeest d'unelividité

cadavérique, les lèvres frémissent sans prononcer de mots, et la

prunelle paraît couverte d'un voile, commesi elle voyait en dedans

un spectacle étrange, terrifiant, qu'elle n'essaie même de fuir,

cet homme est jeune, il n'a pas trente ans, et copendant une

vieillesse précoce a ridé son visage et communiqué à ses membres

un tremblement sénile. On dirait un condamné attendant que

l'horloge résonne pourlui annoncerl’heure de l'expiation suprêmo.

Tout à coup, lo promeneur s’arrête devant le fauteuil où rève le

visionnaire, lo malade, le fou peut-être, ot s'avangant de deux pas,

il dit d'une voix sombre : Ç

—Il faut en finir, Gaël, la vie que nous menonsost intolérable...
À continuer)

 

Edwards Desiccated Soup
traits de bœuf ot on végétaux choisis à l’état eco, C’est un délicleux

coms quiteiE rare facile Vent, qui & uno bonne consistance et qui possède uno

odeur le, un bon goût et 1nfin qui se conserve cn tout temps et dana tout cll

Touto les olassos J2ES l'emploieat pour los NUURES, SAUCES,
J FN, RIBSO

€stl'artiolo la meilleur et le moins colteux Jour la nourriture qui alt Jamais

6té offart au public. Il eat hautement recommandé par les médecins et la presto

entière et il est bien digno d'essai do La part de tout masltredo maison wignoux,

‘En vente ches tousles éplofors ot partout. En botto d'ane livre. d'une demio

livre ot d'un quart de livre ot en paquets d’uno once.

Neo manquez pas do l’ossayor.

Dépois en gros : 30 RUB ST. SACRRMENT, Montréal,
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Nouvelles Politiques
Depuis Jes élections générales du 14

Oélobre 1886, il y à eu 15 blecticus : Bt
Hyucinthe, Québec-Est, Kamouraska,
Iberville, Laprairie, Ottawa, Mans ki-
congé, T'rois-ltivières, Bhefford, Misain-
quoi, Buche Chicoutimi et Sague-
ubr, Laval, Nicolet et Montréel-Ouest,

gouvernement Mercier en à em-
porté 12 :

 

Bt Hyacinthe, Québec-E:t, Kamou-
ratka, Iberville, Montréa}-Quest, La-
rairis, Ollawo, Maækinoogé, Trois
divières, Bhefford, Hcchelage, Chicou-

timi.
L’oppniition en à retenu 3 :
Nicolet, Miseisquoi, Laval.
La gouvernement n’a pas perda np

eeul Fe comtbs gagnés au 14 cctobre
et a enlevé À l’ennemi Laprairie, Ot-
tawa, Markinongh, Hochelegs et Chi-
coutimi : 5.

CR QUE LES ÉLECTIONS ESSEIONKAT—
L'AXTAGONIEME DES MINISTRES

* Le Herald d'hier matin contenait la
dépêche suivants :

M. PH. Chabot, marchand d’Otiawa,
est, dit On, converti da Langevinieme
su Ohapleautisme. Il a quelques
jours, il demanda & Bir Hector une po-
titicn pour son fils, mais le ministre
peuea que Ce jeune homms n’avait
Buère besoin d’une place et conseills à
non père de le mettre daus les nZnires.
M. Chabot se retira inÉcontent et les

amis de M. Chapleau apprenant cette
nouvelle procurêrent une place au
jenne obalor,
La rbaultat et quele M. Chabot rixz,

ert devenu un pariitas fauatique de M.
Chapleau et idera le banquet offert
à ce monsiear.

La Nt Jean-Baptiste

11 y aura sous oe réunion des prin-
Gipaux citoyens de Montréal, dans le
but de réorganiser la Société Bt Jean-
Baptiste.

æ# comité chargé de l’érection du
monument national zera com
d'hommes d'affaires et de nances. La
prochaine assemblée sers convoqués
jar M. L, O, David,

Mort étrange

Dimanche matin, une femme de 54
ans, nommée Marceau, épouse de Cy.
rien Pearson qui demeure au village
o Btadacona, Québec, à vaqub À pes

occupations cornme a l’ordinaire,
Pendant ton diner elle & pris un

verre de wniekey ; puis, suivant son
habitudeelle s’est couchée sur son lit
vers 2$hre. Elle paralseait en bonne
ranté. Vers trois heures ou trois heures
et dernie, un des enfants de l’earson a
averti son pôre que en anère râAluit et
qu’il croyait qu'elle allait mourir.
Le pêre est venu auprès de eon

Epouse,l’a sicoute, mais elle n’a pus
bougé, Elle respirait encore toutefois.
Quoique d’une bonnes constitution ot
trèe prance, elle ne plalguait d’oppren-
ion dans la région du cœur. Ba mère
st son frère sont rnorts subitementil y n
quelques années.
_ La pauvre femme est morts quelques
tnstants après.
A l'ex quête on & entenda plusieurs

t5moina, entr’autres le Dr Oateilier. Il
dit qu'il 6t6 mandd vers cept heures,
dimanche soir, pour voir la défante ou
piusét pour conetater sa mort. Je viens,
it-il, d'examiner ln eurface externe

du cadavre, et je n’y ai pas troavd de
marque de violence. Il m’est Impos-
thle de dire In cause de la mort: je
tuupçonne coit une bpoplexie fou.
droyante, eit une congestion dea pon-
monr, voit une tupiure du cœur. A la
demande du coroner et des jurér, le
médecin à fait l’examen interne du ca-
davre, il déclare alors :j'ai constaté que
l’apoplèxie céräbrale était Ia canse de
la mort. Le cœur et les poumonsblaient
relativement saine, les Autres organes
aussi, Je suis porié À croire que l’ayo-
plexie cérébrale est due aux excès nl-
Gooliques qu'il appert qu’elle n faite
durant la jourube.
Lo jary a rendu un verdict de “mort

d’apoplexis cérébrale das aux excès
alcooliques,”

 

Perdrix sans gêne

Lundi après-midi, vera 2.30 heures,
la famille Paulet, de Lôvis, qui se (rou-
voit réunie dans lo rallo À dfner de leur
résidence, fat fort surprise de voir tout
à coup deux carreaux de la fenêtre vo-
ler on éclate et un chjet, qu'on a crn
d'abord Ôtre une pierre, eutrer dans
l’apparleivent,

près le premier ibOhreut de surprise
Pessô,on à constat que l’objet en que:-
Lion Était tout simplement ans perdrix.
Les chats du voirinage lui faieant une

chazte acharuée,alle n’est élancée dans
Oatte fenêtre pour y chercher Un abri,

Elle à AÂté captnrce facilement par M.
Paulet qui a Viutestion de le garder vi-
vante aura) longtémps due possible.
Hamedi dernier; une gerdrix est aussi

entrée dans l'église de la même ville
en brisant deux vitres. Elle est sortie
quelques instants après en défonçant
de nouveau deux vitres d’une autre fe-
nètre,

 

Fersonuel

M.John Cameron, éditeur du Globe,
de Toronto ect au Windeor.
—Bir Adolphe Caron est arrivé en

Catte ville Lier soir. ;
—M.P O Casgrain, M P P, est des

osndu hier au Windsor.
—L'honorable 8 H Qook, de Brigh-

ton, Oat, est au Winduor. ! 8
—L’honorable Fra gelier, moire

de Qitbes, eat eh Jose! logé au Bt
Lawrence Hal},

—M. W 3 Poupore, MPP, de Fort
Coulonge, eat au Bi Lawrence Hill.
—On s'attend que le protonotaire

Jongpré, actuellement en routs pour
Mostréal, arrivera dimanche prochain.
—MM. J. E. Turcotte, de Chicago,

I. et L. Dugas, de Cohoer, N.-Y., sont
ou Baltoral.
—C'est le 8 novembte. quesera célé-

brô le mariage de mademoiselle Maud
Church, fille de l’hon. jage Churab, de
la cour d’Appel, à M. à. N.Commann,
Avocat, de New-York,

 

Echos de Nt Joan
Luudi dernier, le conseil de St Jean a

acourdd un bonus de $2004 MM. Day
ot fréree, fondsgrs, à la condition que
ls ler mai pr n, Île soient prète à
emplcyer 33engaute et A'payèt 815,000
de ealaire par année.
Lundi prochain, lea propriélaires se-

ront appiée À se prononcer sur ostte
questics.
Oa est À négocier afin de voir si [une

compagnie de fabricar(a de verrerisn de
Pitlebargh, Pa, ; aussi aves un fabri.
cant de rétrigeraieurs de Rochester,
Ne Y.; et un fabricant de thermo-
môtres, de Oswego, N..Y., mais cé que
l’on aimerait pent-être d'avantage oe
serait une fabrique de chaussures ef la
villa esrait prôte à donner nn bon bonus
Àcoli qui donnerait les garanties dé-
sirées.
—La lumière électrique éclairéra à

Ja fu de l’année l’imjortante et jolie
villeds St, LenteRoyal wa

oompegnie e d’Electricité de
Montréal, à donnb ‘la contrat à MM.
O. O, Beauchemin etOie, de St Jérôme,

L'Esfeot pleure, 1 veut so Eastoris
 
 

Le Parlement-Enols à ev sa première
séance hier soir, I! y avait foule et
lez nouveaux membres sont beaucoup
plus poimbreux que les anciens. Parmi
©6a derniers, on remarquait MM, Gaof-
frion, Jas, Harper, rd, M»sjOY,
binson, Bievenson et autres.
M, Bédard, Preinier, à proposb, se-

condé par M. Major que l’hon. Ww. W.
assemblée.och présidât |

Pas ped ch 8 dit que c’était ls pre
midze folequ’il avait l’occasion d'assister
au l’arlement-Ecole bien qu’il y ait au-
delà de 20 ans qu’il appartient au par-
lement pour tout de bon, mes

Il a cepeniant toojours suivi avec
intérêt les progrès de cé parlement et
il croit qu’il eat appelé à faire du bien,
suriout & développer les talents or1-

(onsélec l’ané teections pour l'année couran
ont donné le réculiat suivant : Préai-
dent honoraire, Sir Donald A. Smith ;
vice-présidente honoraires, l'hon Lynch
et Bir Geo Blephen ; président, 8 C
Btevenson ; vice-présidents, MM A
Dorion, Austin Mosher, Jas Harper ;
secréiaire trbe, M UH W Robinson ; ass
sec trés, MW LU! 8 Kollinger; l'Orateur,
M Geo B Foster ; le 2 grates
Victor Geuffrion ; commis, M C Foley;
sergent, M H Lampard ; Conseillers :
MM HO Mason, H MacIntyre, Jas
Huolahan, A E Earvey, P Bau-
valle, J W Jocks, F 8 MacLennan ot H
Kollinger. ;
Apréa l'élection, le eident &re-

mercié l'assistance de l'honneur qu'elle
venait de lui faire en l’éliant président,
Il a ensuite fait remarquer que de noa
jours les jeunes gens s'occupent srop de
sport « s'occupent trop peu de dêve-
lopper leurs talente. Il prie ensuite les
membres de bien travailler leurs dis-
cours et de s'occuper plus de littérature
que des (querelles politiques.
Une discursicn s'est ensuite êlevée

pour savoir s'il &vrait un discours du
trône ; les uns dissiont que c'était inu-
tile, les autres qu'il fallait y tenir. Le
rèaident à décidé qu’il y en aurait un,

sujet rera : “La politique nationale’,
On discuters la question la prochains

mblée qai aura lieu Ie 23 courant à
àféures du soir.

La chambre eet & l'heure qu’il est
Composée d’À peu près autant de
membres d’une couleur que de l’auire.

A Villa Maria

Il y avait ce inatin, profession reli-
jeuce au Couvent des RIL, BS, de la
ongrégation, à Villa-Moria, La cbré-

monie présidée par Mgr Clut, assieté
de discre et de zous-diacre, fat des plus
solennelles et des plus imposantes.

Plusieurs prêtres, au nombre des-
quels se trouvaient sam. Guy, curé de
Bie Rosalie, diocèse de Bt liyacinthe, J.
OU, Godin, curd de Vaudreuil, Kaya-
nsgb, chapelain du Pensionnat de Villa
Maria, les RR, Royer, l’un clere de St
Vinteur et l’autre des l’rères de la Cla-
ritS, etc, 86 tronvaient présents,

C’est M. l’abbé Chevrier, profeezeur
au collège de Moutréal, qui A donné le
sermon. Développant ce texte de ros
Baints Livres : ‘ Ditectus meus mihi at
ego ill,” l'oratour sacré fit voir la
randeur, l’excellence et les bienfaits
es ordres religieux, de ces commu-

noutés de feromes qui laiesent 1A le
monde et ses nttraits séducieure, pour
suivre Jésus et se voutr 4 con awour,
À son tervice. ;
Len nouvelles recrues de ces vail-

lantes phalanges des Epouses bien
aimées du Christ cout:

Melle Ferlaud, de Joliette, en religion
ar Ste Emma; ; _,

Mile Morin, de Chicago, en religion
sr His Chantal ; .

Mile Royer, de BL Gervais, Québec,
en religion ar 54 Théodose ;

Mila Caron, de Bte Anne de la Poca-
tidre, ¢n religion ur Bt Elizée ;

Mlle M. LL. Godin, de 8t EE stache, en
religion er Ste Marie du Rédemptaur ;

1e Machey, de Batburet, en religion
ar St Antoine de Jésus ; .

Mile Lecours, de St Hyacinthe, en
religion ar Bt Joseph de Bonsecours ;
ile Arsenault, de Charloitetown, en

religion er Bie Marie du Temple ;
lle Grant, de Charlottetown, en

religion sr Bte Marguerite de Bavidre ;
Mlle Legault, de la Pointe-Ulaire, en
religion ar Ste Imelda.

Foun Mme Labelle
fica funérallles A NolreeDame

Lies fanérailles de Mrme Delphine
Grénette, épouse de M. Honorb l’aul
Labelle, marchand de cette ville, ont
êtb célèbrhes ce mativ, À l’église Notre-

Dobe étées 0 us ont été imposantes par
In pompe des cérémonies funèbres ei
par le grand concours des parents el
des amis qui vensient témoigner de
leur affection À l'égard de la regrettée
défunte.

C'est M. l’abbb Giband qui à fait la
levée du corps at le eervice à été chanté
ph M. Pabbb Braye, assist des RR.
M. Häbert ot traverse, comme

dincrs et rous-dincre.
Les rteurs des coins du ycile

“talent MM. Je juge Denocyere, Rouer
Roy, U R, Avocat de la corporation, Dr
P E Lachapelle, Augé, régisirateur,
Caudide Bey et O Pigeon,
Imnmédintement après Pcie divin,

pendant lequel un chœur de chant,
compo:b d'amis de lu famille de la
défunte. rendit in messe des morts har-
tmonlade, la cortège se remit en marche
uombreax et recueilli vers le lieu de
la sépulture.
M. Christin, avocat, se faisant l’ôcho

dé la doulenr gSnéralé, à adress aux
parents affilgée les vers suivants:

t* Elle était bonne, elle était balle ;
Nous l'aimions de cœur et «d'amour,
Lin tort arrive et aur son aile
Klle part —Adieu enns retour.”

 

   

Cour du Recorder

Un jeune Lomme de Baint-Jean,
qui parait respsctable à manqué le
tiain hier pour avoir tenu trop long-
temps le verre À nes làrrea,
Le juge l'A liLéré ce matin. Voyant

cela un priconuler du nom de Jean.
Baptiste Ducherne a cra devoir preflier
de occasion pur tenter de ee tirer d’af-
sre,

Ila dis; il eat vrai qua jo me suis
énirrd hier ; j'étais aveo mon emi M.
Berchin, ol vient d’être libèr6 et m’é-
tant énivrd j'ai aussi mangas le train
pour relourner à St Jean où je suis
roldat,

LieGreflier de la cour lui dit : ¢ Com.
wept l’appelez-vous?—Bergin.—Vous
Stiex trop loin, vous n’avex pas bien
compris fon noni.—Ce n’eit Bergin,
c’est Marchand qu’il s’appelle—Ropre-
nez-vous, CO n’est encore son nom.
Le juge voyant Evidemment le truca
condamné le prisounier menteur à $3
d'amende ou Ïmois de prison.

 

Cour des Magistrate

Le renseignement suivant est très
précieux pour les avocats. Les débour-
ba pour piaider de la cour des Magis
trals, scnt lee mêmes que ceux pour Ju
cour des Commissaires et les honoraires
mont les mêmes que ponr ceux de la
cour de Circuit.

 

Voleuse

rite Wilson a compara ce
matin devant le magistrat de police sur
l’accueation d’avoir rolé cinq piastres à
une femme du nom de Parreault.
Le constable Gaudry à retrouvé une
tie de l’argent volé dans la demeure

e Margaret, sous une cuvette.
Lacoupable à êt8 condamnée à la 

de la législatare de Qubbsc avant le
mois de décembre.

Les chambres geront
convoquées vers Je 15
chin.

obablement
a mols pro.

 

Laprairie

Le factum des défendeurs dans ls
contestation de l’élection du comth de
Laprairie sera filé demsaic, en cour.

avocats des deux parties ne s’at-
tendent pas À un jugement avantle
printemps prochain.
Les os intéressées ont le tensps

de mourir d’ici 1A.

 

Assaat et diffamation

Le poursuite de $460 prise per M.
PierreP. Garon contre M. Cyrille Lau-
rin, agent d’assarancee, n’est pas pour
diffamation comme nous l'avions au-
noucô lundi dernier, tmais pour coupe
donnée. . .
M. Cyrille Laurin de son côté spris

une poursuite de $4C0 contre M. Pierre
Garon pour diffamation.

Une boune

Le reporier d’an journal du soir
ayant vu 0 matio un juif qui tient un
mont-de-piété entrer chez lui avecune
galette su beurre s’est écrié: Tiens,
vois donc cet homme qui va moitre une
galette au beurre en dépôt.

Que vont-ils faire ?

Las membres du comité du feu se
réunissent ce soir à 4 hrs. La question
dea échelles doit de nouveau venir sur
le tapis et la séance promet d'ôtre ora-
gousse, car le président devra naturelle
ment expliquer la conduite extraordi-
paire qu’il à tenue à la dernière aesem-
e

 

vol

Jules Rocheleau et FhéoduleNadeau
ont comparu Ce matin devant le magie
trat de police sur accusation de vol,
Procda ramie.
 

Oiseaux de pénitenciers

Le député grand connôtable Oham-
gae, à arrêté hier soir, deux indivi-

TA du nom de Napoléon Labreeht et
Regis Beauchet, accusés d’avoir volé,
en pleine rne, une montre À un nommé
Morce Dorë.

Ils ont compara ce mstin devant Je
magistrat de police et leur proods est
fixé À plus tard. .
Ce sont deux oireaux de pbnitencier.

 

Us tenoé

La compagnie du chemin de fer du
Lac 8t. Jeau vient d’adopter le track de
Vembranchemsent de Métabstchouan 4
Chicoutimi et Bt Alphonse,
Le irach pur Hébertrille a°6t6 rejeté

comme isapraticable. )
On a adopt$ 18 trac Guay, fait en

1884, pour 30 milles d compter do Mé-
tabetchousn.
Le chemin traverzera 8% Bruno,

Alma, 8t Gédéon, Jonquière, etc.

Accidents

Zbphirin Lamoureux qui demeure au
No 87} de ls rue Bavguinet, travaillait
à une nouvelle construction de la rue
8t Jacques, quand une hache tombée
du 3s btage lui a frapph sur la tête ot
lui o infligh uns grove blessure.
—Un homme de 35 ans, nommé

Pierre Cyrie, a fait co natin une chute
A la fabrique de tabac MacDonald et
s’est infligé de doulourauges blessures,
Tous deux ont été transportés à l’hôpi-
tal Notre-Dame.

 

Nalusance

En cette ville, le 12 courant, au No
126 rue Lamontagns, la dame de Z. Le-
roux, entrepreneur, un fils.

GABRIEL DUMONT
Un grand concert-proimennde A son

profit

On organiee actuellement un grand
concert-promensde au profit de Gabriel
Dumont, le (fameux chef métis, lieute-
nant de Riel,
Ce grand concert sera donné sous le

patronage des deux députés de Mont-
réal-Est, MM. L. O. David et A. T.
Lépine.

e concert aura lieu dans la ealle
Oavallo. Nous espérons qu'il y aura
foule.

 

DECENS

A St Stanislas de Kostka, le 16 cou-
rant à l’Âge de 42 ane, 1 mois et sept
jours, Delimn Lecavalier, Spouse de
J. B. Legault dit Dealauriers.
Le service funèbre aura lieu mer-

credi le 17 du courant à heures à
l’église paroissinle.

arants et amis eont priés d’y assis
ter snus autre invitation.

à l’âgeEncette ville, le 16 courant
le del.de § wois ot 20 jours, Marc, À

A. Bernard, écr., pharmacien.
Les funérailles auront lieu jeudi à

3 heures p. m.
Les nmin sont respsciususement ine

vitda 4 re joindre au cortdge fuudbre
au No 1570 rue Ontario.

 

1Bébé fui lle prit du Oastoris,EEEEE,
Depuis, tous sosenfants ont pris du Stories

 

Photographies

La meilleure place pour photogra-
phies de première cinsee eet chex I.

artial, photographe, coin des rues Bt
Laurent et Lagauchetière. Photogra-
phies, grandeur cartes de visite 75 cents
A douxaine, cabinet $1.40, panneaux
22.50. Portraits à l’huile $25.00 cha-
cun, Portraits nu crayou $7.00, Tout
ouvrage paranti 3m’s-

USIQUE A BON MARCHE—N
petit Dalss'a Valse Album, dont

capies ont été vendues, cont‘ent Fairyland,
You and I, Little Playmates, Violet, Sunlight.
Little Dalry, Mocking Bird, Moss Hose, Lod
Amoursttes, fix du volume : 25 ou Zo par ls
malle. Aussiuous avons Heather Rells par le
gemposite r de (ierman’s_ Triumphsal March,

La jolie Dernoito. par fer. positeur
de Falling Leaves, Mic. Un livre contenant (à
danses de campagnes, des jige, des reels, etc.,

afetalLà des valses dn livre contenan es grandes e
pin, 25e où 370 par la je

W.NTRERT, 29 rne Blewy
et 2326, Nte Catherine.
 

3 Les CLASSES du SOIR
—a-

Montreal Business Collage
Coin des rues Notre-Dame
et de la Pince d’Arntes.

S'ouvriront Lundi 1er Oct,
 

Les heures de t 7
1MEETVAE:

Voll les matières qui scat

men
L'axarais, en seignemen

tique. grammaire, GomIn ten
sonversation + oto.
Lx FRANCAIS, OR enseigne à

 

onafins “st manière de

pe

servis de leÀ man
macuine À écrire pour travail de bureau of
fa're des Somptes-rendus.

RKVICR préparation aux Samant.
Demacdes ciroulaire contenant les oon

ons, earotor DAVIS & BUIE.  

Uu Consul à Québecse donne fa mort

GUILLAUMEA NAPLES,
ACCIDENT, 0
Suicide du consul d'Espagne]

PromioHsal,coma]gorbre] Someremio Rial, consu od
e, en Cétie ville, eet suicidé co ma

fa en se tirant un coup de pistulet. Il
est mort quelques minutes après,

 

Maples om fide

Maples, 17—Le ville, cat on fêle À
Poni: de la visite de Gaillaume,
Des drapeaux, banderolles, fleurs et

décorations de toutes sortes inondent
les rues.
On fait à l'empereur uns réception

très cordisle ut enthousiaste et 1l est
enchanté des beautés et des attractions
de Naples.

Aceident à
 

Berthier—Unchien tme
une femme

Berlin, 1T-—Un bien triste accident à
eu lieu ici samedi soir. Madame Smith,
femme d’un résident de la localité, a
été tuée d'un coup de fusil,dans18 clr-
constances les plus extraordinaires. Le
fusil, chargé à balle, êtait sur uo
meuble; un chien en pee ant, met
le pied sur la détente, le coup part et
Mme Smith tombe l’épaule fracussée
par une balle. Elle a cependant pu ee
Telever et à même fait quelqu pas
vers ls porte, mais avant de Vattein
elle est tombé de nouveau, morte.

 

Un mariage fashionable

Bauff Hôtel, 11—Le mariage de
Percy Harcourt Bewicke, de York-
shire, Angleterre, à Melle Dorothea
Mary MacEwan, fille de Alex. Mac-
Ewan, écuier, de Kent, a 616 08186bré
hier, 4 3 heures pm., par le Révd. G.
Christmas.
Après la cérémonie, un grand et

somptueux diner a êté donné par M,
MacEwan, aux parents et aux amis des
nouveaux mariés.

ECHOS DE QUEBEC.

Personnel—Carillou— Accidents

Québec 17—M. B. A. Bcott, dp Éo-
rval, est arrivé en ostte ville hier soir

par le chemin de fer du Inc St Jean,

—M. Owen Murphy, M.P.P., qui
était alld er quelques jours à Mont.
réal, est de retour en cette ville,

—M. l’abb5 Lasfargues, directeur du
Patronsge, est arrivé samedi d'Earope.

—Hait magaifiques cloches destinées
À l'église St Mathieu, de cette ville,
sont à bord du ateamer “ Nestorian,”
venant de Londres.

—Le jeune Hugh Nicholeos, trom-
tte de la batterie B, a 6td victim
’un sérieux accident lundi dernier. 1

était en voiture et ;tout à conp perdant
l’équilibre il roula sur la rue. On s’est
empressô de le relever of de le conduire
à la citadelle. Hier £oir il avait repris
ses gene, mais Était encore très souf-
frant.

—Une jenne fille adoptive de M. J.
Paul, arrimeur demenraut rue Cham.
lain, âgée d’une dizaine d'années aeu
e malheur de se caseer un bras en

jouant dans la cour du couvent de Sil-
los où elle est pensionnaire.

n médecin a réduit immédiatement
la fracture, et 1a jeune fille edt en voie
de guérison maintenant.

—M, O. Champagne, M. P. P. est en
cette ville,

—L’hon James McShane et Madame
McShane sont arrivés hier soir en cette
ville,

—Bir Ambroce Shen gouverneur des
îles Bahamas et lady Bhes sont arrivée
hier soir par Plntercolonial. Ils ont
passé l’été en Europe ; ils partent
aujourd’hui pour Montréal d’où ils
iront à New-York pour de là pe rendre
aux Îles Bahamas.

—Lea dbtectives des douanes ont
saisi hier, une bonne quantité de whis-
key dans une grange ds 8t Valier.

 

Boloade Carsley
MONTREAL 17 QOT. 158
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Tapis 8 plis
Tapls 8 plie
Tapls 3 plis
Tapis 3 plis
Tapie 8 plis
Tapis 3 plis

Agitodnodrusone
Ericaines10 Flook onvousaus conratgesque
l'on pout olsTormatin chances ches

S.CARSUBY
 

TvrompiementexécutéeAiEs
Nattes Napier,

de tcutes les largeurs, bas prix.

8. OARSLAY
al Lo pon

Carsley montre $ complet
les on eos$. +EEST

Naites de porte “
Nattes dé porte

Nallèade rorte |
Nattes de porte

Natles de porte
Nattes de parte

Nous offrons maintenant de eracds avanta-dans 1Faso 10a Nattes de porte. Un assortiment
stem :

à 170, 250, 250 et 0c,pièce de Nattes de Ca-
cæo en grande variét#. Une très utile natto sevendant inaintenant à 500; aussi une grandevariété de marchandises de la meilleure classe,ares bordures en laino de goût. Nattes enje mouton de toutes les coniears, à

bas

5:

 

Iles fabriques de

en proportion1 oi
en Tspisserie de toutes les largears,

 

dans les ocapetes. Les
ptant t quePasVieDELELUe

8. OARSLEY

 —Dans la cause de Lippé, 6 de
viol, M. Lemieux a fait hier une adresse
très bloquent aux jurés en faveur du
prisonnier.
Lee jurés n’ayant pu s’entendre sur

le verdiot à rendre, ils ont passé la nuit
sous clef,

SPECULATION !
GEO. A. ROMER

Danquier et Courtier
40 of 42 BROADWAY et 51 NEWSt

NEW-YORKE.

Stocks, Dôbenturee, Grain, Provi-
sions et Pétrole, achetés, vendus et
gardés aur mérge.

P.8.—Demandez notre brochure den-
criptive. 246a

N JEUNE HOMMS d'expérience soil
U de l'emploi éans un bares, Refooite
de première classe. Adresse pat lettre,
Sii5o N.T.L. L'Erexpann,

DEMAND h
OFDFAEsunhommesachanto= =

150

 

 

 

 

 

DUDEVOIR, ooïn des rues Notre
Lecours ville ‘deMaisonneuve. Dame &

QNDEMANDEà acheter les livraitens sul-

 

Nouveanxicostumes
Nouveaux cestames

Mouveaux costumes
Nouveaux costumes

 

 

Kouveaut costumes
Nouveaux costumes

. Nouveaux costumes

Ju touverteset marquéespluslonss=ade de Nouveanx (ostumes, anand uement
marais ot élegamment talllés, de usJos der-

styles.

Mcdes
Modes
Modes
Modes
Modes
Modes
Modes
Modes

Patrons de bonnets et chapeaux
spécialement cho eu, le reades nuances us nouvelles et oom-

ons de couleur. ’

: 8 CARSLBY
tele > hi LL

Béfrèd-Foüs du AlOlapperton
Beruez-vous da â1 Clappèrton
Eervez-vous du Al Clapperton

of 3

vasaire aGlapoarten dredie
 

Cana! ortimentWie kobsGianBal asortimen

B'CABSTAT.,™Young, Toronts:

 

tes do la Revue Canadienne. mars 1876,
t Avril 1 t bre 1878.

PSadresses aaLeea ETRXDARD.
130-jno

OX DEMANDE dos dames et isurspout
vendre la célèbre machine à coudre “Do-

gouge”of Tes patrons “Domestis deNew-
» !

OFS D'AMOUR, P
À la Cie. “Domest1653ntNopro:

ONABRISon& ans Trond
anx presses.

OFSEADas,Jeux servants au No,184
ON DEMANDE a acheter 1)
volum Jumolsdemears 1 e
du mois david 1877 uw Rene

W'adrenserau Bureau de't'Bleun dard

Perrault & Mesnard
ARCHITHOTES

Now. 11 & 17 Cota do la Place D'Arnee,

 

 

 

Boite: 1414 Bureau de Poste. Rlévateur, |.
Téléohone M8. LE

CHS. H. DUCHARNE, L. L. B, |
NOTAIREL

No. 30 rue Saint Jacques,
smn |TONTREAR, |

AVIS
ter Je pgésent donné qu’ oltne

o

pos qu'une demande sers”|
lalature de Québec, À en tecanne

sion,

got,chtiswaSots Sows
race D, Clark.)

Montréal, 15 octobre 1888;

MORTEOT

aîne session,
oF UA SYD!

16e-1m’s

CORRE OT} runKoBrive

CEREYor } retrain, Ottawa,

CARLAAGE § 18 peru.

CARSLEY &CIR | 1Dajthclymay

cless

8. CARSLEY
Nob. 1966, ITW, 17%, 1772, 1773,ITVS of ITTY

RUB NOTRE-DAME MONTASAL
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Miñreotteet Kevenient
95,—RUE ST-JA0QUES,—O5

BGroBRASHEre BE:minique a

AR+we. 832 rae BC.ypolite aves lot adiacent,
resseI

E
R

Fo
k

H8
8

21016 et 1% ruePW rueTall
{raat, coin de l'A rennePine etde la ra.
rue George Hrvolite

EEÉdFeatae eee100000
Avis de Faillite.

Dans l’affaire de ALPHONSE GRA-
VEL, épicier, Montréal, + @

Les soussignés vendront non lotsau No. 813 8 + ard1693 Octobre paires,Ponte pare
La sucosssion comme salt :

Fonds de commerce d'épiceries et vais-
racssaresnecse nossa00re ca 1000 ve 60 SOC

ot roulant...., cisenssresss 4318

Dettes ds livres, d'spras lists... ........

l’invantaire et la Hate des crédits sont A nod
bureaus
Pour autres informations, s'adresser A

RENI & TURCOTTE,

'BOURSE.

   

 

 
 

      
     

   

 

  
                

17 Octobre 1888Spécialement Préparé L'EranvARS
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MM,VALLER & RoyAgents do 104 rue St. gois-Xaviar,—
Foxvs

|

B HIEBANQUES jOZrrra, Ji af Dire HL g Iard. SE PAYamLa BE ËRÉSERYR as aES È | #
RES ble812 00 co 000 Si?oi, Décembre. 10% 2 =

§ ses 6 174 5651 £50 st| Avril, Ootobre..| 7

|

1% [12i 20 #0 0 son Box... 8 (ie its390

o

l

120 00 30019 «Décembre[8425 Dia
57% $29 006| 100 Do 7m1 48 460 000) 80\Jacvier, Juitt.] 7

|

15 173 #0) 4is 000| 100 Fais, Déceur 7 |ixjm 10 0H “30/Mal, Novembre! 6

|

20 1Janvier, Joilet.| 6

|

iig ©Foto Beteal à (9181 600 150 av ANovembre. 2 frere
478 43 20 Décembre.| 7 {i5001 20 sex ou iet./ 7 |.

1 200 €00 000) 0 Tm :710 100 000 Be 6
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7 Place d'Armes, Monts jai. Juillet, Janvier.à MAROOTTE à Co, cofNovembreEnoanteurs, 1817200 0 Mal, Aout .
Avia do faillite

|

patiecifnce i ibent.
J Al, . DaDans l’affaire de Tellier, Charland & Ehdle Joopsuzvier,JuitlerOie, Borel. HochelagaCottonGo ve] 109 100|Mars Juin FoD.

Les soussignés vendront par encan, Guarantee Co-ot NortbAveu. 300 % Fialaen bloc, au No 96 S20 Baint Ja pee, fora of North PA 157 ‘ ,tréal, lundi octobre éz vous
!midi, l’actif dela succession comme Zvlophine Oo. 1

Fonds de commerce fe marchandises SÉANCE DU MATIN Gaz, 21 à 209, 1 à 2oe ee, ferronne- .rity ol. vvuescrenee reeves 891 18 |,Banquade Montrbal 3083344,74 &

|

BellTéléphone,254 35, |a
,

(POR Ra do ex-d dende 25À 020, 25 à 2204, BÉANOB DE L’APRÈS-MID|. soeroneceesSES 80 à 221.
Bauque Molsons, 3 à 188 A

1010 88 Ti du Commerce, ex-divident, Banque du Commeros, 50 à 120 À2, . 2e diDettes de livres d’aprèsliste. 156679

|"

Banque Ontario, 50 à 120, 10 à 1353.

|

ao pergre du erce, ex-dividençs
2677 17 Banque des Marchande, 30 à 187. Banque de Montréal, ex-dividende

Le magasin Sera ouvert pour l’ins- CHIEgraphs, 82 4: heli tO og a hN A
tion du stock samedi 20 dourant. 0 vigation Richelien et On- ritis . À, 33 à 148?"Tinyentaire ot ia Tite dee detiss sont

|

11%28 & 854, 60 8 05}. Bich. st Ontario, 175 à 66, ëà nos bureaux,
—_— Iour autres informations e’adr | |ver à ons d'adres M. LAJOIE & CIE. eKENT & TURCOTTE xComptables, +” PLOMBIRRS, COUVREURE, POSEURS D'APPAREULS À 42 KT A ViPIL, |:7 Place d’Armes, Montréal. x Toules espèces de travaux en môtal, Ooimandes exéoutses prompieme 81617.1810-50apCOTTE iss, 286 R 18ue St. Laurent, xosreea, ËAvis de Faillite Omarans ËDans l’effaire de Dame EMMA RO- otCHON,Faillie, Pi Pi Ietpttynrb 1aN0S Flanos §:Samedi 16 17 Kovembre, 1888 — taà puebese Vimentie qufrentsartoane, à ‘ °- mn 9 © a

fouxdia 8 ay fondation en pierre, dunt LAUBENT, LAFORCE & Bl RDIi A
l'arfiére par13 poleà poouoeé,defrontatàet utconnsousleNo 9 da Cadastre pour Maison fondéeen1860
tehe poserNearJos hype x Au-delà de 19000 plan 5,chèque de $2X0, aves fntérêt à 8615 du 18 Juil- te b uatés yet wong laze les com. :Jatesactuellement au nom du Révd Kenneth CoteSt ES Lp " d'oélèbres ans séatnl, “
Pour aatres informations s'adresser à ARDMAN - : MARSHALY ELL - ;

Conrnbles PRS0 d’Armes 5 aYork : d 8 t & WeND d’Alban hp a varié le pianos et orgues r tièrement à neuf.Montréal. 1 de Lamaison de 08 ont louée . Ces 08 ont été remis .Aests. 17181005160 ailsemt&,000 seront vendus dans conditions exceptionnalias de Bon marcus. os B
InFonos consoune LAURENT, LAFORCE & BOURDEAU, VE:pr 1637 RUE NOTREDAME. iCité de Montréal Téléphone, 1297. _

pe
8 is

:
L'intérét semi-annuel zur le fonds enréais- C d A R | IeaisfrPecipréals deciiess ompagni© ssurance oya Cu.JourdaNov re prochain. > ir ‘ + N vol Jivres

+

dotransfert feront fermes depuis PANGLETER x Rr
JAMES F. D. BLACK, 0" ; 0Tebiotier do In 144, ,

_

BURBAU PRINCIPAL AU: GANADA, MOMTREAL. hpuresaTrésorierde La Cité, CAPITAL = 2 = 4 + $10,000,007ontréal, le17 Octabre 1888 4-180 PLACEMENTS » =: » $29,000,600 I
HOTEL-DE-VILLE Montantplacé au Oatädepour Is protection des ura de police, principalment au fond&du gouvernement $800,000, Responsabilité; Montréal, 15 Octobre 1868. des actionnaires illimitée, riy e‘44 Son Honneur le malre-sup- La ROYALE a le plus grand surplus d’actif au-dessus d if de toutes |BFaàoborin Qlensinnens,ss

|

les Compagnies d'Assurance contre l’incendie du monde. "pass “0 PyVille, toustles jours, depuis DIX HEURES WILLIAM TATLEY, Agent Principal et Gérant résident. edrepour Is tran- | HURTUBIBE & A. ST-CYR,, Agents spéciaux du dépait. Français, Montréa Eu
(Parordres) CS. GLACKMEYRE, de3150 Grefier de Le O1t6. , de

ANADIENNE fondée en 1670 §
. J - RB

v, ’ J
ar

DE LA COUR DU BANC DK LA RKINE aù den } 1597, --Rue Notre-Dame, - 1597 |*
Pie

mie

SSISES MONTREAL …
Vendredi, le deuxième jour de No- Nous prévenons nos slientes

de

La ville ot des ca 8nod ortiments dans toushs ME brvembreprochain à dix heures amisadsnepsque jamaisfe Fon arch quo nousannongeas HR ry
» au MARdu matin Mons,paroopsGuaent éconlerxBrrrchaquesatson

mé

eteÀnotrehonte re
EN CONBÉQUENCE, JE DONNE VIS ru- fes 1a loi livrer au plus bas prix possible6en faitdebonmers à la Smitaaresee jy btMIO à tous ceux

qui

auront pourralvreas: ON MARCHE ent ruizeux, puisqu'il s’édifie sur La mauvaise qualité de la marchandise. roeune personne t détenne a TI nous est impossible de donner un aporçu de toutes les occasions que nous offrons dans Ia pepuon communede=Steottot touted

|

les

|

miseen vente de cette saison, nous no sianalerons sf qu’une affaire,

oérgnerELOfdelaPaiejedati Sans précédent dans le Commerce de Montréal 2
Pa Co Un lot de Lainage, » haute nouveauté, a co à 8 dePIERRE J. à. CHAUVEAU, loots urDaneo Dettes, toutesCanodevouscase Roses, oberStic pr

x 22h Bhérif. Ces dleus étant ralsies par Ia DOUANE, nous les offrons à LA MOITIE debar

JJ

£1ET ni iMon , 16 Octobre 170-Jad èsprs t6 d'articles pour communautés rellsieuses et pour les Messieurs du Clersé. à de,VIS EST PAR LE PRESI 0 BU Vêtements tous faite sures. Nous garsn! commandez qui cou! unqQu'ARTRUR WAXD, des Chordod t données.» le rs égante lagoons to do 000 atest] TeHontréaldansa ation = Parlementde Un coupeur expérimentéest sacheanotaon axfdedinphdonos 1
session, pour of

!
s, 488 proc

an bill de di t femme, JDanzica,oi-deyantdameme Lea: mals mates
New-York, l'an desplatsUnepintdo- s l'un de ,
vur les charges d'aduit ro et dedésertion. °

McConwiek, DucLos & Murcarso
Sollloiteurs du Hequérant,

Daté dans Is cité de Montréalde Québec ce, SA JourdeJallieTass510

F'UMEZ

CIGARE

BILL NYE  
 

F.X. MOISAN
1597, Bue Notre-Dame, 2e porte ouest du Palais

de Justice, Môntréäl.

FONDÉE HN1542

L CHAPUTFILS 2
TEURS

 

d'Epiceries, Vins, Ligueurs et Provisions

Nos. 309, 311 et 313, RUE DES COMMISSAIRES

ET 87 RUE ST-PIERRE

MONTREAL.
 

Agents pour Ia Lessive (Lye) double: concentrées HF de Greenbank.
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